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IMMUNE NE SIGIEIA PAS
(Service de Pagence Renter)

PARIS, 3. — L’Allemagne s décidé de ne pas si­
gner le protocole présenté par les Alliés comme une des 
conditions de la mise en vigueur du traité de paix. La 
conférence de la paix vient d’être avertie de cette déci­
sion.

On a appris aujourd’hui que le baron Kurt von 
Lersner, chef de la délégation allemande en cette ville, 
s est rendu hier chez le secrétaire Dutasta et lui a fait 
part de cette décision.

CETTE JEUNE 
FILLE A ETE 

ACQUITTEE
Dorothy Hope, accusée de vol, 
r est déclarée innocente par 

le Tribunal, hier

DE LA SENSATION
Les témoins de la poursuite font 

des déclarations quelque peu 
sensationnelles

La cause du roi contre Dorothy 
Hope a été instruite dans le cours de 
la journée d'hier, en Cour du Magis­
trat; elle s’eet terminée par l'acquit­
tement de la jeune fille, les témoigna- 
ges de la poursuite étant tout-à-fait 
favorables à l’accusée. Celie-ci était 
tellement excitée quand vint enfin le 
verdict qu’elle perdit connaissance 
dans l'un des couloirs du palais de jus­
tice et que l’on eut beaucoup de diffi­
culté à lui faire reprendre se* sens.

Le princ-pal témoin entendu lans 
dette cause fut M. Pierre Solatia!- 
lui-même, par qui la plainte avait été 
portée, et qui fit à ce sujet des décla­
rations quelque peu sensationnelles. 
Il dit qu’il ava t été poussé par cer­
taines gens A porter une accusation de 
vol contre la défenderesse. Il déclara 
de plus qu’il en avait agi ainsi parce 
qu’il était sous l’impression que s'il 
ne portâ t pas cette plainte, il pourrait 
lui-.nême être ’neomimxié. Le plai 
gnant ajouta qu’il n’avait jamais pen­
sé que la défenderesse était coupable 
de vol. qu’il la connaissait comme un* 
jeune fille respecta’ le et honnête, et 
qu’elle avait l’autorisation de faire 
usage de ce qu’il lui plaisait dans sa 
maison comme si elle eut été un mem­
bre de la famille.

Mme Boisclair, épouse du deman 
deur, déclara sous serment qu’elle 
ne connaissait rien ae m?' chez la dé­
fenderesse. que celle-ci riait demeu-ée 
chez die à plusieurs époques différer 
tes et que les chaussures dont elle 
l'était servie lui avaient été pré fee 
par son fils qui avait la permission de 
ce faire. Le demandeur et sa femme 
déclarèrent tous deux que la défende­
resse avait la permission de demeure; 
chez eux, et que de fait, Mme Boi-- 
tiair lui avait demandé de prendre 
soin de son jeune garçon pendant 
qu’elle éta t en vacance. Mme B"i 
clair ajouta, de plus, et cette déc’ara 
tien ne manqua pas de créer sense 
tion, que le détective J-P. Bart’eV 
•’était rendu chez elle et lui avait d - 
mandé de faire une plainte pour vf 
contre la jeune fille. Mme Boisvert au­
rait refusé positivement, vu qu'ci h 
•avait que Mlle Hope n’était pas cou 
paUe de vol. Bartlett, cependant, n 
•Ma outre mesure, mais sans succès 
aucun. Il lui déclara même qu’il avait 
aurvedllé la défenderesse depuis si> 
mots afin de trouver une raison d' 
porter plainte contre elle.

Mme Therriault, un témoin de ! 
Ctwronne, fut aussi entendue; mai 
«Me ne témoigna rien qui ne fut fave 
raUe à l’accusée.

Ceci termina la preuve en faveur de 
l’aoeuaée et le Tribunal prononça im- 
médiatement un verdict d’acqu tte-
—t.

La Cour était remplie d’une fouie 
compacte et l’impression générale sent 
Hait favorable à l’accusée. Lorsque > 

nt fut rendu en sa faveur, elle 
>igna encore plus sa satisfaction.

Huit mois de prison
Jules Payette cet ancien eons’a- 

Ma de Sherbrooke, qui, lui aussi.
accusé de vol, dans d’autres 

circonstance» cependant, a été con­
damné h passer six mois en prison, 
après avoir été reconnu roupab c 
de l’aecuaation qui pesait sur lui.

H était accusé par James Less.n 
by d’avoir volé à ce dernier la aom 
ma da soixante dollars qu’il avait 
SOT M un Jour qu’il se trouvait avec 
Poeeuné i ITifltel Magog. Pcssenby 
fut arrêté sous l’influence de la bois 
son ot c’est quand il revint à' lui, 1< 
lendemain au poste de police, quY 
s’aperçut que m bourse était vide. 
71 ne pouvait alors s’expliquer eet- 
t* dépens, extraordinaire et les cho 
ses en restèrent là durant quelqu
temps.

C’est

ONUMVE
ECRASE

ENORME BILUII
Un jeune homme de 18 ans est 

victime d’un fatal accident 
dans un chantier

A JOHNVILLE
Un verdict de mort accidentelle 

a été rendu par le coroner 
Bachand, hier soir

Test plus tard qu’il eut des soup 
«ans et qu’C ports plainte après qu’­
il sut appris de MM. Trefflé Nn- 
deau et Lshoux, tous deux de cette 
ville, quo sea derniers avaient vu 
l’aaaèm poUsier feulUsr ses fous-

(De notre correspondant)
JOHNVILLE 3 — Un malheureux 

accident est survenu hier avant-midi, 
en notre localité, à un mille à peu près 
du village, dans les chantiers de M. 
Emile Bcdard. Le jeune fils de M. 
Elisée Boivin, âgé d’environ dix-huit 
ans, a trouvé la mort alors qu’il tra­
vaillait en compagnie de son père et 
de son onde, M. Ed. Marcoux.

Le jeune homme charroyait des 
billots à queluqes centaines de pieds 
plus loin du lieu où travaillaient ses 
deux compagnons. Il mettait les bil­
lots en pile, comme la chose se fait 
ordinairement dans l’exploitation de 
la forêt. On ne sait trop par suite dt 
quelle malheureuse cause le jeune 
homme trouva la mort sans 
que, cependant, le père ni l’oncle en 
eussent eu la moindre connaissance.

C’est lorsque l’on s’aperçut que h 
malheureux retardait plus que de rai­
son à venir que les deux autres bû­
cherons laissèrent là leur travail et 
se rendirent où ils devaient trouver 
la victime. Le jeune Boivin avait dé­
jà succombé depuis plusieurs minu- 
-es lorsqu’ils arrivèrent. Il était écra­
sé sous un énorme billot qui éta't 
tombé de telle façon que le malheu­
reux fut étouffé du coup. C’est ce qui 
explique 1 efait qu’il n’sit lancé aucun 
cri, aucun appel.

Le coroner Dr L. C. Bachand, de 
Sherbrooke, est venu tenir l’enquête 
hier soir. Un verdict de mort acci­
dentelle a été rendu par les membres 
du jury.

Les funérail’es de l’infortuné jeune 
homm eauront lieu à Martinville, ri- 
s ilence de la famille.

LA COURSE DE SIX JOURS

[Service de la Presse Associée] 
NEW-YORK, 3.— Treize équipes 

se disputaient encore la premiere 
place à huit heures ce matin, dans 
la course de six jours en bicycle, 
t'hacune avait alors parcouru une 
!; stance de 1,036 milles en 56 heu­
res. Le record est de 1,169 milles 

■3 tours, établi en 1915 par An­
derson et Dupuy.

«•cts et lui enlever son argent. Na 
dcau, qui est employé de la compa 
gnle des tramways, passait en fa­
ce de l’hôtel avec l’autre témoin de 
l’affaire. Payette, paraît-il, tenait 
L essenby par le bras et tous le vi­
rent, en sortant de l’hôtel, lui pas­
ser la main dans son habit et «en re 
tirer un porte-monnaie, qu’il vida et 
remit ensuite, vide, où il l’avait 
pris.

Ce sont ces deux témoins qui fo­
nt entendus devant le Tribunal, 

hi:r, et c’est à la suite de leurs de- 
msitions. lesquelles ne permettaient 
•dus de douter, que le prévenu reçut 
la sentence précitée.

Antra causes
Bissonnet Pt Oughtred contre Sam 

Dawner. Ce dernier avait à répondre 
à (deux chefs d'accusation, le pre­
mier d'avoir vendu dea spiritueux, 
le deuxième d'en avoir en illégale, 
ment en sa possession. Vu la récidi­
ve, l’accusé fut condamné dans les 
deux cas à payer un , amende de 
S200, formant un total de $400., ain 
si que les frais, ou à passer trois 
mois en prison.

Henry-M. Piercy vs Paul Lavoie, 
Peter Lavoie et Emile Lavoie, tous 
Tois accusés d’avoir pêché dans un 
ar où la pêche est «prohibée. Les deux 
iremiers furent condamnés à payer 
jne amende de dix dolars chacun 
•>t les frai*, tandis que le dernier fut 
acquitté, la défense ayant prouvé 
ou’U n'avait. M. iiuB—MH (MM.

EN CIR DE
Le juge demande l’aide d’un bail­

li pour expulser un avocat 
récalcitrant de la cour.

PERSONNE N’OBEIT
L’avocat de la défense persistait 

à ignorer une décision de son 
honneur le juge Metcalfe

(Service de la Presse Canadienne]
WINNIPEG, Man., 3.— Un in 

dent dramatique a marqué le procè 
de R. M. Russell, accusé de conspi­
ration séditieuse, lorsque le jug< 
Metcalfe, hier soir, exaspéré par k 
fait que Robert Cassidy, avocat d> 
Vancouver, ignora une décision de 
Son Honneur, appila un shérif 
puis un bailli pour faire chasse: 
l'avocat de la cour. C'est probable­
ment parce que le shérif était ab 
sent en ce moment et que les bail - 
présents n'avaient pus une fort 
envie d’intervenir que l’ordre du ju- 
.re ne fut pas exécuté.

L’incident se produisit alors qui 
M. A. J. Andrews, conseil de la 
couronne, était à lire des passage1 
d’articks publiés dans le Bulletin 
de la Grève de Winnipig. M. Cass: 
dy ne trouvait pas ces citations d. 
son goût et s'opposa plusieurs foir 
à leur lecture. Par deux fois, Son 
Honneur décida que cette lecture 
pouvait être faite et que M. Cassi­
dy aurait à son tour l’occasion d 
lire ce qu’il voudrait dans le Bulle­
tin.

L’incident devint piquant quand M. 
Cassidy interrompit M. Andrews et 
tenta de lire lui-même un passage 
du Bulletin.

Son Honneur lui dit d’arrêtsr.
M. Cassidy continua à lire, cepen 

dant que les personnes présentes, 
étonnées par son audace, dirigeaien' 
'.es yeux sur lui.

“Demandez un shérif”, dit soudain 
le juge.

Personne ne bougea.
“Y a-t-il un bailli dans eitt' 

cour?*’ demanda le juge.
Puis s’adressant à M. -Cassidy 

qui avait en ce moment levé le.s yeux 
de sur son journal, Son Honneur dé 
clara qu’en refusant d’obéir à ur 
ordre de la cour, il se rendait pas­
sible d’expulsion.

A ceci M. Cassidy répondit:
“Je sortirai si vous voulez”.
“Oui, répondit le juge, mais la 

cour continuera à siéger.”
Puis jetant un regard sur la salle 

le juge demanda.
“Y a-t-il ici un bailli qui obéira t 

mes ordres?”
Le bailli qui se trouvait le plu- 

près se leva alors.
“Si quelqu’un refuse encore d’o­

béir à mes ordres”, lui dit le juge, 
“vous l’expulserez”.

“Oui, votre honneur”, répondit le 
bailli.

M. Cassidy ayant repris son siè­
ge, l’incident fut clos par la répon- 
so du bailli.

LES ETUDIANTS
200 étudiants du McGill inter­

rompent une représentation 
théâtrale à Montréal

LA POLICEJNTERVIENT
(Service de la Presse Canadienne)

MONTREAL, 3 — A la su te d’un 
banquet donné hier soir au Windsor 
par les étudiants en médecine de pre­
mière et deuxième année du McGill, 
une bande d’environ deux cents étu­
diants parada sur la rue Stc-Cathe 
rine, criant et chantant, s’attsquan 
aux tramways dont ils suspendirent 
la circulation puis, finalement, en 
trèrent au théâtre Princess, s’attrou­
pèrent sur le théâtre pandant un aeti, 
interrompirent la représentation et 
firent du tapage. Ils se rendirent en­
suite au Jardin de Danse et la po­
lice se sentant incapable de mettre fin 
aux désordres, demanda les réserves. 
Avec ces secours elle réussit à em­
pêcher les étudiants d’entrer dans la 
salle de danse.

Le gérant du théâtre Princess, M 
Wright, a déclaré qu’il prendrait une 
action.

LE CONSEIL DU CABINET
(Service de la Prtmt Canadienne) 
OTTAWA, 3. — Le Conseil du ca­

binet doit étudier ces jours-ci les me­
sures qu’il doit prendre comme con­
séquence des décisions de la confé­
rence ouvrière internationale tenue à 
Washington.

Tom Moore, président du Congrès 
des Arts et Métiers du Canada, a dé­
claré que la conférence avait parfal- 
tuim.é atteint son but

LES DROGUES 
IMPORTEES 

A MONTREAL
La métropole reçoit 95 pour cent 

de toutes les drogues impor­
tées en Canada

CHIFFRES INTERESSANTS
L’usage des narcotiques a dimi­

nue de 51! pour cent, grâce 
aux restrictions établies

(Service de la Presse Canadienne) 
OTTAWA, 3. —- Des chiffres Intc 

■osants sont fournis par le ministère 
ie l’Hygiène au sujet de l’importât.o. 
les drogues funestes qui ont été im­
portées au cours des six derniers moi 
qui expiraient le 30 novembre.

On constate que l’usage des narco­
tiques a diminué de 50 pour cent de 
puis la mise en vigueur des lois res- 
trictives contre l’usage des drogues 
au Canada.

Les chiffres suivants «h la premiè­
re colonne donnent les importations 
pour l’année fiscale expirant le 31 
mars ; et les chiffres de !a deuxième 
colonne donnent le total des importa 
tiens pour les six derniers mois : 

Cocaine . . . 13,3,13 oz. 3,293 oz 
Morphine . . SILOS? oz. 9,424 oz 
Opium . . . 34J263 oz. 7,222 oz 
Montréal importe pour 95 pour cent 

des drogues qui entrent au Canada, 
tandis que la plus grande proportion 
tu 5 pour cent (la ba’ance) est im 
portée à Québec. Mais il faut dire 
que les importateurs de la provinc; 
;ie Québec fournissent à tout le reste 
!u Canada.

Un employé du service d’Hygiène 
lit que, néanmoins, Montréal impôt* 
te bien plus que la quantité dont elle 
1 besoin. Cette ville est reconnue 
comme le centre de la distributoin 1i- 
icite des narcotiques et des drogue- 
l'ne grande quantité des produits en 
cassée en contrebande aux Htats- 
Unis.

La preuve que ce commerce illicite 
•st fort profitable, c’est que la mor­
phine qui vaut «12 l’once à Montréal, 
est vendue pour 960 à Chicago.

Une grosse quantité passe par 
Windsor ; mais dan» d’autres cas, ce 
ont les ‘ porters” des compagnies de 
•hemims de fer qui importent dans 
eu- voyage une petite quantité de dro­

gues à chaque fois, de Montréal aux 
Etats-Unis.

DES LU
Il y aura â Ottawa un bureau qui 

se tiendra en communica­
tion avec tout le Canada

UN COMITE EXECUTIF
[Service de la Presse Canadienne] 

OTTAWA, 3 — La principale dé- 
usion prise par la réunion du comité 
d'organisation du parti libéral en cette 
ville a été celle d’ouvrir un buren' 
dans la capitale avec un secretaire 
général qui devra se tenir en rela 
lions, tons les jours et avec toutes 
les parties du pays, et agir comme 
intermédiaire entre les diverses as 
sociations provinciales.

A la fin de la réunion d’hier, ITion 
MaeKenzie King, chef du parti libé­
ral, expliqua à la Presse Canadienne 
les décisions prises.

Comme partie de la campagne d’or 
ganisation, on a formé un comité ex- 
cutif dont les neufs vices-présidents 
un de chaque province, sont membre- 
ex-officio et chergés de surveiller le 
t-avail du comité.

Toute une série d’assemblée a été 
préparée pour après les fêtes.

CALAMITE EVITEE
Le port de St-Jean évite une grè­

ve désastreu.-e de débardeurs
(Service de la Presse Canadienne) 
ST-JEAN, .1 — U port de St-Jenn 

vient apparemment de traverser «ans 
misère ce qui promettait tout d'abord 
d'être une des ca'amités les plus gran­
des qui pouvaient affecter ce port 
d’hiver. Le. débardeur», à une assem­
blée tenue hier soir à l’hôtel de ville, 
ont décidé de retourner au travail, 
deman.

I,e "deadlock" entre les employés 
et le C.P.R. qui ne )<ouva:ent «’enten­
dre au sujet de la question du salaire, 
a pris fin.

LE CONCERT DE CE SOIR
Il ne faut pas oublier que c’est ce 

soir, au théâtre de Sa Maje-té, que >a 
fanfare Harmonie donne son concert.
le professeur Kn pper dirigera.

CETTE GREVE

GRAVECRISE
Les établissements industriels et 

commerciaux seront obligés 
de fermer leurs portes

LA DISETTE DU CHARBON
On fait un appel aux volontaires 

pour miner le charbon né­
cessaire aux besoins

[Service de la Presse Canadienne] 
MONTREAL, 3.— L*a Etats 

Unis avaient promis d’envoyer quo- 
diennem. nt en Canada, à partir du 

. 1 novembre, cent cinquante wagons 
de charbon, mais le premier n’es' 
i as encore arrivé. On s’attend que 
■'ns voisins seront dans l’impossibi­
lité de nous expédier du charbon du­
rant le mois de décembre, a déclaré un 
fonctionnaire de la Commission des 

hemins de Fer Canadiens. Il est 
’out probable que le nombre des 
trains en circulation sera encore ré­
duit.

Crise alarmante
[Service de la Presse Associée] 

CHICAGO, 3.— La situation 
•réée par la grève dis m-inours est 
revenue tellement grave que l’on a 
imposé aujourd'hui de sévères rrs 
trictions sur la consommation du 
barbon. Plusieurs écoles ont fer­

mé leurs portes ainsi qu’un bon nom 
bre d’industries et l’on a réduit U 
nombre des heures de travail dans 
plusieurs régions. Il y a peu de chan 
goments dans les mines.

La température était au dessous 
de zéro dans dix états, ce qui, ajou­
té à la rareté du charbon, a pousse 
les autorités à agir.

Les évér.emrnts de la journée 
d’hier sont les suivants:

Les grévistes du Wyoming, qui 
avaient quitté le travail hier, ont 
eçu ordre de leurs chefs de rctour- 

n.r à leurs postes.
Les mineurs du Montana ont dé- 

idé de retourner au travail.
Le com-ité régional du sud-ouest 

1 ordonné aux magasins de détail, 
sauf les pharmacies, de n’ouvrir que 
de 9 hrs a. m. à 5 hrs «p. m.

Les écoles sont fermés à Chayen- 
nc Wyo., et à Springfield, 111.

La Southern, Illinois Light and 
Power Company a donné avis qu’el­
le cesserait de fournir de l’énergie- 
nvotrice aux industries non-essen­
tielle*.

L’Anaconda Cooper Mining Com­
pany a annoncé à La Butte, Monta­
na qu’elle se préparait à faire ces­
ser tout travail dan* ses mines et 
nsines, ce qui affectera environ 12,- 
000 employés.

Le gouverneur McKelvin, du Ne­
braska, a demandé des volontaires 
pour miner le charbon nécessaire 
aux besoins de l’état, et plusieurs 
ont répondu à l’appel.

Des mineurs volontaires ont com­
mencé à miner dans les mines du 
Kensas.

Le gouverneur Gardner, du Mis­
souri, travaille à un projet qui lui 
permettrait de faire miner le char­
bon nécesaire 1 cet état.

On prédit dans plusieurs cités que 
les écoles, les théâtres 1ns églises 
?' les industries devront fermer 
'ours portes d’ici la fin de la setnai- 
re. si la situation se maintient.
T.ès navires

[Service de la Presse Associée] 
NEW-YORK, 3.— On a annoncé 

0 matin que les Etats-Unis cesse- 
ont do fournir du -harhon aux na­

vires étrangers après 1 heure a. m. 
le 5 décembre. L’ordre d’en agir 
ainsi a été donné par l'administra­
tion du combustible à Washington.

U BANQUE ROYALE
Vient de loger une partie du fu­

tur édifice Olivier

On nous annonce ce matin la nou­
velle que la Banque Royale du Cana­
da vient de louer de M. L. H. Olivier 
la partie du rez-de-chaussée qui se 
trouve du côté de la rue Wellington 
dans le nouvel édifice que ce demie 
est à ériger à l’angle des rues King 
et Wellington, pour y établir une no 
velle succurstle en plus de relies qu’­
elles possède actuellement en ville.

L’augmentation considerable de ses 
affaires et l’avantage du cite offert 
par le bloc Olivier sent les deux prin­
cipales raisons qui ont décidé la Ban 
que Royale a ouvrir cette troisième 
succursale.

C'est donc dire que, sous pe j, nour 
aurons trois banques aux coins des 
rues King et Wellington, la Banque 
Nationale occupant l'édifice Conti­
nental, la Banque de Crtnmcree de­
vant se construire sur l'emplacement 
actuellement occupé par le magasin 
Woodard et la Banque Royale éta­
blissant ses quartiers dans l'édifice 
Olivia* ,
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Sur Demande
Sur le désir clairement manifesté du public ache­

teur ;

Pour faire plaisir à nos bonnes pratiques de Sher­
brooke et de la campagne ;

De façon à donner une chance aux cultivateurs ;

Vu le mauvais état des routes, la pluie abondante, 
la température détestable de la semaine dernière ;

Et vu que

Notre Grande Vente
a enregistré un succès sans précédent, nous avons dé­
cidé de continuer ..

LA GRANDE VENTE
Pour Quelques 

Jours Encore

Cest Votre 
Opportunité 

Profitez-en
Grandes Journées de 

Précieuses Occasions
C’est le temps on jamais de faire vos grosses em­

plettes des fêtes. — Profitez de notre vente et épargnez

KU5HNER
178 Rue WELLINGTON SHERBROOKE, Qui.
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OBLIGATIONS
SAGUENAY.
PULPE 3 à 15 AN

Nous recommandons comme placement à la fois 
sûr et profitable, les obligations d'une de nos plus 
intéressantes industries can diennes: La Conif a- 
gnie de Pulpe et de Pouvoirs d’Eau du Saguenay.

Ces obligations portent intérêt à 61%; leurs rem­
boursements, échelonnés de 2 à 15 ans, donnent au 
prêteur le choix d’une échéance rapprochée ou 
d’un placement à long terme encore plus désirable

Demander de plus ample renseignemen .

RENE-T. LECLERC
banquier et courtier

1BO rus» Saint-Jacques, -------- MONTREA.
(Maison fondé* «n 1901)

■»»,. v*. A

VOULEZ-VOUS GAGNER $96,500.00 ?
ACHETEZ UN BON l»E PANAMA

En payant de suite $2.00 comme premier versement, vous 
aurez le» chances de gagner un de» montan'..) de $90.000.90 
$80.00. Prochain tirage: 16 février 1919. 100 nirn r s nt
tiros régulièrement tou» le» trois mois

Il eut garanti qu’au moins l’on vous remboursera $80.00 à la 
fin des tirages.

Si vou» envoyez immédiatement votre premier versement,
vous aurez droit an tirage dn 15 février.

Pour renseignements, s’adresser k l’AGENT DES BONS DE 
PANAMA, Boite postale 205, Téléphone 1578w, Sherbrooke, P.Q.
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Imm Mfaiits ptourent pour lo

CASTORIA
do Flotehor

La OMrnrta 4a Flatcbar aat un ram>4a unlquamant préparé peur Ua 
bébé* et U* enfant*. L'oa nouiriturc «pédala a*t doonéa >ui eafaeU. 
Il impart* danmtape 4e leur donner 4aa Wii4n préparée apécie* 
laaeant peur mu. Laa reaédea peur adultaa ne contiennent pea aua 
enfant*. C’e*t préclaétaeot la beaein d'un remade pour le* maladie* 
ordinaire* dee enfanta et 4e* bébé* qui fut eau** de la découvert* du 
Caatoria. après de aombreuaee année* de recherches, et aucun* d** 
propriété* qui lui sont attribuée* n'a paa été prouvé* réelle au coure 
4a* 3* *nné** que ce r*m«d* est an vent*.

Ce qu'est le CASTORIA
La Caetoria est un* aubetitutlon son* danger pour l'huile d* ricin, i* 
parégorique, le* “goutte*'' et le* sirops calmant*. Il ne contient 
ni opium, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plu* d* 
M ana, cette préparation est en usage pour le traitement de la consti­
pation. la flatuosité, la colique et la diarrhée, fl soulage la flèvr* 
qui réeult* de* trouble* de l'estomac parce qu'il régularisa le* 
fonction* d* cet organe, assurant ainsi un sommeil sain et natural. 
C'est le remède per eicellencc des enfants—l'ami des meres.

La
Vérttabls

DMPEPSINEOEPAPE 
POUR 11NDI6ESTI0N

— Vente a Réduc!i«-r d»- Chapeau* 
garais et nor.-gami*, conune^çar.t 1» 

rmu et le à jours su. va r. U, sa 
VL.ON DE MODES de M c A La-

n«i. iSW-l p.

POURQUOI TANT DE CANADIENS SONT DES 
RUINES PHYSIQUE A 50 ANS—

Hrssiesm une pastille ! Plus de cas, 
d'acidité, de dyspepsie ou autre* 
malaises stomacaux.

Vos vivre» ne digèrent pa»? Vcu»

—Mme C Wacie. qui a subi une 
urave operator, dans un hôpital, à 
Sherbrooke, »e rotaliht rapidement et 
sera bientôt capable de revenir dan» 
sa famille.

—M. G. Truemar, prim-ipal du col-
re» se rite z de* douleur», de» car et des : lege Weiioyan, a pascé la *cmainc 
arj.te» oan» l’estomac? Quand v -trî. dernière, à Montréal, par affaire».
• stomar e«t tout bouleversé, voici '.n Mme Amédée I^ngevin était de 
soulagement immédist. Pa» iassoin passage à Newport, Vt.. cen jours der-
d’atteadr*

CE
i mer».

—Le docteur Rote a parse quelque» 
jour» à Montréal, la *ema ne der- [ 
nière, par affaire.

-M. Howard Inyhew est reyenu a .

CASTORIA porte
toujours

Un médecin explique comment Le vieil âge 
avance plus rapidement quand le fer commence 
à diminuer dam le gang. Il dit :
Les personnes nerveuses et épuisées 
devraient prendre dn fer Nuxaté.

Pour stabiUnor les nerfs, restaurer les tissus 
endommagée et redonner une nouvelle force et 
une nouvelle vigueur au corps, il n’y a rien com­
me Nuxated Iron.

Glinsez-vons vers l'abîme à 50 ans ?
__m llw:„ Avei-voua autant 4c«rtaist»nev qu’il y ■ vingt ans

, • une ".mératiôn »«"« metU* votre force et votre énergie a l'é-
Au moment meme ou vou* preneai ‘ b ^ , , c, i preuve ? Uu bien croyex-voua tout simplement que voua

une pastille de Diapepsine Jî l'-'Pe,,» -H gorge, dont un hop ta . s ^her danH |e mime ét,t * Est-re que votre
ôiuto douleur causie psr i'indigv:-- t)r<<oke. coeur pompe du sang pur et rouge da»is vos veine»—du
tien ou tout malaise eau»é par la dya- ■ —^11 ni* faut par oublier rçue c e*t j H;mjr riche en fer ? Ou votre aang eat*il simplement un
pensie di»p*raitront. .mardi prochain, le s, qu'aura .eu, à i liquide incolore et ne ponsédant pas suffisamment de

Votre estomac on désordre se sen- a salle de l’ég'ise, une bel e partie de I corpuscules rouge» pour tenir votre corps en bonne sen­
tir» mieux immédiatement. , carte», dont les ' recette1 se-ont em-1 té ?

Ce» pastilles agréables à pHrldrf’ ployées a fonder une bibl othêque ca-[ Tell», -ent le» que p.,,» i# lu H. B V.iil. ancien mqi».
et inoffensives de Diapepsine de Pape iu m Enco ira- ^ 4 I KAt’ttal * « “WU*vur mediraJ. qui pretend qu..
r.e manquent jamais leu-effet et coû- i ' ? P ! 1 »*' <> m homme „» „■ ro,»ure pat an nombre d., an,,.., mai» par la
ne manquent J ce on s cette bonne oeuvre. iiul'.n d» em san*. t.» r>r Vail emit oit. u, plus «rani pro!.,ie

Aussi il est à esnérer mie POU» au- i ia yi* lri'vl,'rn<' '-«t de prévenir U tragf-dlv de l’a^e mOr. qui éommen- lau.ssi, Il (St a esjtertr que ..ou. au i ,r falrr. ,.rtir ^ Q,re fw TOm„lcnM » dbparaltre du »«,«.
(1 autres partif^ <î(? p ri ‘:ir 8alTi- > rontlnuunt, le Dr VaM ilit "fl y a <leü mllllt-r* tlt* pprw>iiD< s «U»nt 

b abies durant l'hi'.’cr. afin d’obtenir1''* r''r;"’ pt- an temp* mAme oQ II devrai? jouir d’ui.t»
. . parlai té* gant* qui lanurratt un d^fi A la maladi**, gimplemt'nt par'**

.es Tonus Ht ces sali es pour i®tr'tl6n <juVl|.-, U** oonralirint pas IV'lat '!•' leur saiijf. Kn pen»H»ttatit ipir î< .r 
de notre i metière. MU. en a grrande- •t,‘« 'irntfurr un liquide ino«»lore ms forr«( ‘1U ne tl<.rmfiit pis 

a .Mom • Ai,US jmriirom, ■ w. I Iix fiirix*»; v ifaltf» de leur con»« une chance d'aocotnplir leur travail,
rem *nt pour al.cr demeurer «* en ' rr,,:'”^ oc. oip. r^n premier -!eu. l. au- 1 d’autres pcrMMRiOb tra\er*nt la v»« P'.asedant apparemment, 1 drait l'OTWUveîer îa clôture, af p d’ern- Tf -.. apr- v annexa, l’élaatielte. la fnrrx» et l'énerRte qui «e-ulter

‘une ahondance de sanp rouge—rempli

Est-ce que l’âge mûr vous 
trouve debout ttur 

le bord du pré­
cipice de l’in­
certitude — le 
gang appauvri 
par le manque 
de fer ?

tent très peu lisns le* phurmsci ;s.
■ al. .. ------

—M. et Mme Arsène l'a venteau 
ont de retour de c-<ir voyage de no­

ces, a Montréal.ils partiront prochai-

la Signature de

En Usage Depuis plus de 30 Ans.
TMfc CRNTAtm COMPANY. N. JV YOMK CITY.

!
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Iroit
—M. Arthur Hèbeit. ainsi que M.1 

l<«api)ut I.oubier, »ont allé- à St-Ma- 
!o, dimaméic.

—M. Emeit Burent, a Cooticook.,
-amndi dernier.

—M. Aurèle Aube, de Stanstea<l, 
qinsi que Mile Atiroie Aube, étaient 
n notre localité chez M. Phiüas Duy- | 

on, lundi
—M. Joseph Due’os, a Sherbrooke

pêcher les animaux d’y pénétrer, com­
me c< fut lo ca», cet automne.

—M Josaphat Verdun, de Napier- 
vilie, vient de faire l’acquisit on de la 
ferme de M. Thomas Young, pour le 
montant de $1,200.

—Le» amateur* du patin «ipprer.- 
dror.t aver plaisir que M E. \V. fKqr- 
nell. propriétaire . du patinoire "0- 
lympic” a com.mencé à !t. pn parer 

1 afin d’etre en lieu d’en faire l'ou-n wmame dernière. i . .... ,—M. D'Atours, a Coaticook, ver-! "wtur" •'“« la temperature
j red i dernier. le permettr.

—M. Hector Lanctot.de Sheyl. oc- . -Mme Aïeule B"ndeau retauht
notre !.... . té 20 novembi ! ' •* ;u............r " ,ni :" 01

'■iii] i a retenue a sa chambre quelque*ki*, en 
. nir-r

REUNION INTIME
j jours.

SMSIDORE D’AUCKLAND
■ MU* Maiveiiiu- >Î.üuI o»t <ie ri

tour d’un/' jwomeimiiii > hiv » a NO*"ur, 
Mme (lexleon Hîmi*, «!» ITrtympton-
^ üh»

M et Vfnu O >m Vai.f funt part 
* fuis parents c ! .iïïiiji «b* la nai 
Nauci' d'un«' filb’, «kus les
ntim^ fie Mar v Anr.ii. Parrain mar­
ia . M. ei Ma e A r. . n.

—M. r«bbé .ïus«*pii I>i.ibois, run* de 
laiconia, N. H., «at venu mrdre visite* 
n .son ancien vjeadre, notre bon curé, 
M. l'abbé E A. Martel. Tou.< deux 
•ont visiter M. i n4*bd II. 1 ,i t r. 
oniv de St-Maio. aunsi qu* k* famil­
les Boire et A. iHitx*. du même en- 
ilro t. Dimanche, M. l’abb'* Dubois of­
ficiait h h» jrrand'nuYv c et donnait 
aussi b* æmv » n. I] 't charmer on 
aAidilotrc par son • Uxjuencc et s pn 
rôles Utute.i empreinte* de foi dire- 
tienne et rclitfieiiHO.

M .Tosgph Martel (*st ^ to tir 
l'une promenade a l’.a.'.-Iloitiîord, 
«abe/ son prendre, M. M ch la ni Char'and.

—M. llonat D bert, ce Sherbrooke, 
Citait récemn-ciit d© p».k* ipe » bc^ M. 
W Ifrid ! ’oailin, de notre localité.

_M. D<‘l|ihi' IVrmti i st do x'tour
de» E»st»-Cni<

—M. Am. déè H<bert «t .1 é -a i*< r
«giolquo tumpe duii— 0 funulle, ù Mor-
bleton.

ST-MALO
—M l’sbl'C .1 Martvi. de St-l»ido- 

rv. et M l'sld» DuImm». de l«icuniii 
N -H., fti vivitv nu prcjfcytero, cette
ssmanc

- M l'abi>é I,.-E. Gvndron. d’Enst

Augua, en visite chez -a oeur, Mme 
Andre Agngnier, dimanche.

Mlle A. Desfoe-o», a n-i (|Uc Min 
A. Aube, a Beecher's Falls, le '29 r.o- 
■ emlne.

.Mlle Alliimi Nolitte. de Mont­
rai, est v( n >■ pasuwr quelque temps 

. iuv .on f if iv M. Ernost N (dette 
—M. A. luitulippo, agronome, et 

Cookshire, tdziit ici la semaine der­
nière.

— .Vi Emery Lemieux »e rendad à 
Sto-Kdwulgc et CoaUcook, vendreci, 
pour affa rei

—-M. Aurèle Aulx1, de Stwutea 1, 
,-tait en notre localité, dernièneme t

— Nous regrettons d'apprendre (.1 e 
Mme Frank Gélinas «vit retenue à tu 
ehatnliPB par une grave indiapuoitiau. 
Nous jormons de voeux pour -On 
prompt retour à la sa$te.

Mme W. Gout u ri-, accompagnée 
de se« enfants, sont de retoiir d'un 
voyage de quoique* jours i» Holyoke.

WATERVILLE
Mme Ha lenby, de Capeiton, était 

ii, dimanche dernier, accompagnée d" 
Mlle V. G roux.

—M ■ Colins Maynard, de Shei
bt-Mike, eta.t en \ inite chez so» pa 
rents, dimanche.

—M. Henri Goulet visitait sa soeur, 
dimanche, au couvent de Wstertille.

M. Edmond l.angevin, de passa 
ge a Compton, dimanche

—M .1. T’arad », à Watervillc. ce' 
jour» dern ers.

—M. Arthur Lanciault est actuel- 
!, mont en promenade chez sa «oeur, 
Mme Roc-h Gcrval?

COMPTON

r KMI’I-OV l-.S, l.' J
ELIXIR TONIQUE, 

du DR. M0NT1ER
nmronciT. bait du naho. ]

•Mme Vve Wilfrid Risaillon. et 
»,»n jeune fil», Alcide, de St-Athana- 
e d'Uierville, en visite chez de» pa­

rent». recfvnment.
■M. .losciih V en», de Bcauce, en 

vi*-u> chez Mme Vve W. 1 r»»»rci 11 
s au»»i visité se» enfants à Kings- 
croft.

A l’occasion du maltage de M. 
William Rodrigue, M. et Mme O. Ko 
dr;gue ont réuni, le 26 a . soir, à la 
cille publique, un grand nombre d ■ 
parent» et d'amis de Compton. Cot- 
: cook. Sherbrooke et Montréal. Iso­
lant la veillée, il y «Ut rhnnt, musi­
que et danse. Des rafraîchissements 
furent servis. Le» nouveaux epoux ont 
reçu de nombreux et riches cadeaux 
Ce nYst que fort tard que l'on songea 
it se sopaier. en remerciant bien sin­
cèrement M. rt Mme O. Rodrigue et, 
en souhaitant aux nouveaux époux 
no» meilleurs souhaits de lonhcur. M. 
.■t Mme Rodrigue habiteront Compton. I 
Parmi les parent? et am s, on vems”- 
p.nit: M. et Mme William Rodng'.e. 
M. et Mme 0. Rodrimie. père et nié1 
du marié, M. et Mme Majorique Ro­
drigue, MM. et Mmes Amédée G-o 
'eau. Dominique Boldtic, E. Trudeau, 
i>. Trudeau, frère de la marr c, M 1- 
r.ce St-Laurent, Franc»'» Audct. M i e 
Poulin, M. et Mme Pomeroy, M. et 
time Alfred Raboin, M. et Mme A I ■- 
lard Prévost, M. et Mme Ste-Maric, 
Mlle Marie Amie Rodrigue, M Delor­
me, M. Majoréme Rodrigue, Mlle Ju­
lienne Couture, institutrice, M. Krnest 
Bureau, Mlle Rose-AlmaCouture, M. 
et Mil' Broderickgt, un grand nom 
bre ri'auti-e? dont le» nom» nous échap­
pent.

Muir Dam a se Bureau, de Sher 
brooke. est pou quelque temps chez 

011 f l», M. Arthur Bureau

RORX-'.SUHD

d'un for recoiiNtituant. 1-p fer
1 l’a liment du vanp itntfc «*t, t-don mtiii ••xi^Tipnc**, je n’ai 

in n de nit'illcur mn\en ‘1- r'N-oiistîtiKr les c-orput^uU'» du am;
•ug' i-t .'i lui r^dnimtr «1p la fore* que !•» f.*r oriraniqu^- Nuxatol 

Iron -fjue j'ai prPétrit aver »Ip* rpAultatn auipmumt» il roc- patients qui 
' ipprorrliM ifüt d*' la pi'Tlodc d** l’Aff* roûr."

I é> Dr John Van Home, autrefois, inspecteur mMical et méùpcin «lo 
i Unique de la commirtdon d’hcyl/rn .1*- la (.’lté de New-York, «lit • "Il 

-t réellement mirprenhnt «1<* oonstuter 1" tfrand nombre «le Jh- r»! m ries 
; i traînent une vie misérable A cau-y du maisque de fer danK le saiijr 

part < qu’elle* no le savent pn» Pour parer il ne manque «k* f»-r «•* 
i *> ir "itlribuer »i i en dre je* bomim - et h-s femme* en m-illture Kanté, 

lus prêts a faire fa<f .«u?, prubl me* de la vie, ie nrui* uue le* tné.l»-- 
i< devraiiiit en toute orcaulnn prest-rire «lu f« r «tr^anique- Nuxateil 

ir<*n—H.art aek>n mon expérience, r'cid un de* meilleur* toniqm qti«
1 j« f i»ni .4i-*c et le meilleur n-eon.-titaint «le «anp connu «le la m i* c« - 
médic* le."

M 'mis manquez de force ou *1 vou* n’He* pas bien, vou* voua 
de faire cette expérience. Remarquer combien lonirtemiM vou* 

potivcg n archer ««u travailler «ans» être fatijpif-;. Pi-nez ensuite cln.j 
a. itns 'i- Nuxat«f«I Iron ordinaire par jour, après les r«pa». »«n lant 

. .«». veu.aines, l’ui.', mettez eiibuitt vu» forces A IVpreuv» **« 
fotn’-.i'ii <iua ave* fiign*'.

Note '. s iiunufacturier* : Nuxated Iron qrl e*t prescrit et reconi 
m .i <îé ci- lecvus par «les mMê'ins, n’e*t pa* un remède secret, mais un 
refii«*de Men connu des pharniaciens «le partout. Il «lifb'rc de l'aiuiert 

•r ur^aiiiquc en ce qu'il s’assimile facilement, qu’il n’endemmavr' id 
e noir* it le* dents et qu’il ne boukveme paît iVstomao. I.e- fabrirants 

trar.mtb. è?nt «utiafaetion complète fi tou« !«•» ach«'teurs < u promettent 
reml«our«er l'argent. En vente far tou» les lions pharmacien*.
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DEECOLE DU SACP.E-rOCUR 
JESUS, STAXSTEAD 

Compt -rcmlii de !a revue du mois 
de novembre:

Points conservés «ur 100:
Cinq ième année: - Jean-Thomas 

lessard, Î»1 ; Loui? - Philippe Poulin. 
00; Diogène Le»card. ‘JO; WiMrid 
laingi vin, 68; Achille Duchesn .-ui.v'S; 
Joseph Gagné, 80.

Qziatviôme antié"; — WilDiJ Cha»- 
lanj. 90; Laurent St-Sauveur, 90; 
Denis Goodsell, 89; Leon Segu n, 89; 
Hector Lefebvre, 90; Alfred I.ange­
vin, 27; Alfred Cross. 22.

Durant le moi.», il y a eu 34 jours

Aveuglé par la foi qu'il est toujours aussi bien pos­
tant qu’auparavant” plus d'un homme atte.nt îa période 
de 40 à Ü0 ans, où lavenir semble beau et as.-jurc, seu- i 
lement pour constater que les épreuves de l’âge mûr ; 
ont miné son énergie et sa santé. Dans '.’activité febri­
le de la vie moderne il a pégligé de tenir son sang ri­
che en fer renforeiasant, et, comme ré» 'tat, il est au­
jourd'hui à la veille d’une faillite physiirue et nerveuse, 
alors qu’il devrait jouir de ses meilleures années.

Les médecins expliquent que ecs personnes ont besoin 
du pouvoir ; ^constructeur du fer organique—Nuxated 
Iron—pour enrichir leur sang, pour restaurer les tissus 
usés et pour augmenter leur force physique et leur en­
durance.

Lâ CONSTIPATION

t'ab-.inq, Lis premiers «ont ceux qui 
ont !e moins manqué de classe. Moy­
enne générale, 7.8 sur 10.

DEUXIEME CLASSE 
Troisième année: — Armand Do­

rais H9; Orner Lefebvre, 89; Maurice 
Couture. 88; Raymond Loieelle, 87.

Deuxième année: — Clarence Le­
blanc, 90; Mendoza Bouchard, 89- Ls- 
Ph iippe Bouchard, 89; Gérard feois- 
vert, 89; Raoul Cloutier, 89; Wilfrid 
Garceau, 80.

Total des absences, 63 joui®. Moy­
enne générale de ia classe, 7.8 sur 10.

TROISIEME CLASSE 
Première division;—Conrad Emond, 

S": Roland Rondeau, 86; Arthur Gou-

en considération l'âga du maréchal 
lui a atteint ses soixante-dix ans. 
Quelque temps après la fin de la 
guerre, von Mackens.n essaya de se 
rendre en Alirmagne par la Hon­
grie, mais il fut arrêté à Budapest 
par des troup s françaises. C’est

STANSTEAD
Dimanche dernier. M. et Mme Av 

thur Ru*- avaient le plaisir ne rsc*vo i 
u !©ur demeure, quelques parents et 
amis, dont vo ci '.es noms: M et Mme 
Philippe Fortin, d» Newport, Vt., M! e 
Kva Busaiôrc et M. J. S. Pérusse, de 
Derby Line.

Le soir, tous se rendirent chez Mm, 
Bussière où un excellent souper les 
attend»,t Plusieurs ami» de Rock 
Island et de Bcebe s’ôtaient jo nts à 
eux afin do passer une agréable soi­
rée. Dn fit du rhnnt et de la musique. 
M. Lemieux, violoniste, nous fit en­
tendre plusieurs beaux morceaux de 
musique, accompagné au piano par 
Mlle Y. Brault, de Reehe.

Etaient ans» de la fête: Mlles Les­
sard, Maurice, Rita Payment. MM. 
Brou*seau, L, Couîombe et Thibault, 
ains: que quelques autre» dont les 
noms non» » s'happent.

dreau, '-t.
Deuxième division: — Eugène Bus-

________ sière, 88; Roland Lefebvre, 80; Nor-
1.1 cor tipnti-'n, bien qu’on en parie i Bunsière, 80; Aie de Emond.78. 

ordinairement comme d'une maladie ! Total des absence*, 57 jour». Moyen­
ne -eut exister crue quand quelques 1 ne générale de cette classe : 6.9 sur 10 
irganes sont d, -angées, et c'est ordi ! Ont droit aux récempenses promi- 
luêrement le foie qui est d.'-angé. 'ses: J.-T. lessard, W lfrid Char’.and, 

R'*n n’oe. asionni1 piu» a mauvaise jjaUrent St-Sauvour, Armand Doraie. 
sont que la .( nstinntion des intes- Orner Lefebvre, Clarence Leb'anc, 

ns II faut les ir.tcsims fonc-1 Crnva<i Emond, Eugène Russiète. 
tionnent régulieremnt pour ,iuo la 
santé g.-néraie se maintienne. Un des Moyenne générale de.» trois classes

aux ica plus communs, les plus d u- 
i - :x et les plus i commodantsl 

In constipat'on est le? hé- i

- lae fold-nr.'aréchal 
qui commandait les

l'HUSt’S pav .i uHinsLipai. '>n eat u* n - i«Ay
morroidfs. Si l’on m» n’ai le le*» inte? VUN IflAvKCndSn 
tins à fonctionner rcjsruiiôremcnt par j RENTRE A BERLIN
l'omnloi d’un bon laxatif comme les 
nilules Laxn-f.iver de Milburn, le 
■ystème tout entie- sera empoisonné 
t la maladie »è compliquera de plu- 
eurs façons, tli vous voulez être 

'ien, voyez à ce qu< vos intestins fon 
tiennent régulasement.

M. A. Roder, rue Hastings-Est.
Vancouver. C. A., écrit: “Je veux 
vous exnrime mes romerci ment» 
pour les bienfaits que i'ai retiré de 
l'emploi de? Pilules l.axa-Liver de 
Milhum Je souffrais de la constipa­
tion depuis deux ans. aussi d’une 
toux mauvaise et de maux de têt".
J'avais essayé de toutes sortes de 
drogues et remèdes, mais je n’en 
avais eu aucun bénéfice, quand quel­
qu'un me conseilla de prendre vos pi­
lule» Je fus considérablement sou­
lagé dès les premières doses.’’

Voyez à ce que vous obteniez les 
Pilules 1 sx \ l.ivev de Milburn quand 
von» les demandez, ou envoyez 25c ù 
T Milburn Co., Limited. Toronto,
Ont . pour en recevoir un paquet pa 
malle. I

alors qu'il, aurait été interne,à Sa- 
onique.

NOUVEAU SYSTEME
NEW-YORK, 3.— Le système de 

tarif par zone pour les tramways de 
New-Jersey, sera abandonné bientôt

VIENNE. 3.- 
von Mackensen, 
troupes allemandes en Roumanie, 
lors de la fin des hostilités, et qui 
est surtout connu pour ses succc- 
contre les Russes sur le front ouest, 
a passé par Vienne, aujourd'hui, en 
ouïe vers Beriin. Il était accompa­

gné d'un état-major de vingt offi­
ciers. 11 ne quitta pas la gare où i! 
reçut une ovation de la part de la 
foule, mais les diverses sociétés al­
lemandes de la ville vinrent au de­
vant' de lui. Lo ministre des affai­
res étrangères Deutseh a prononce 
un discours au nom du gouverne­
ment autrichien. Les f écran os en- 
(oyèrent des flours sur la voiture 
du maréchal.

Ire ron» il suprême à Pari» avait, 
dernièrement décidé de (lermettre 
au feîd-maréchal von Mackensen de 
retourner en Allemagne, prenant

AVIS AU PUBLIC
Abandon des affaires

BiSISUMI C. F. COMPUÏ
60 Rue KING

D’ici à jeudi midi, 4 décembre, tout le stock devra 
et.re r endu au prix du gros. Grande réduction.

Fermeture de la Vente 
Jeudi midi, 4 Décembre

CHOCOLATS ai»sortLs, ,‘J8c la 1b. ou $1.75 pour boîte 5 Ibs.
BONBONS MELANGES. SOc la Ib. ou $1.25 boite de 5 Ibs.
PALETTES de CHOCOLATS, 6 pour..........................25c
GROSSE BOITE D’ALLUMETTES, 3 pour...............35c
PAPILLOTES ASSORTIES................................... 25c la 1b

Tous les cigares, cigarettes, le tabac, bonbonnières 
pour les fêtes et le reste du stock au

PRIX DU GROS
Profitez de cette occasion.

The G. F. Company
, 60 Rue KING

FEUILLETON DE
LA TRIBUNE

Sous
Le Masque

Par
DELLT

uUmus, Fabwnnr ci hn quittèrent »!'»*■ 
i bonne licur» le» salons ri, l'unbomdr, 
comte»»», qm axait de nourtreux rspoil» 
mau-nuic, rr trouvant un |h'U fatiguée 
Dan» 1* voiture qui le» raniemut seul» 
l* l'hêtcl de San gprs y leur» hftle» ren-
«t plu* tard Fabienne dit A son mari 

- \vpa-voua remarqué, liarlano, cet 
loger — tm Autrichien, yarait-d — qu 
gamble tellement à Belvayre, le remsn-
r T
DaetaKi répondit avec ralmr 
— Ah I m»*. en cflet 
11 ■'•**11 jainoia parlé A sa femme de ses 
upçons, ni, plu» tard, de »• certitude au 

------------------------------------ 'S

SANTAL

k
' évuait

MIDV

1 nortf •-» >(, «1 an# p#H i 
m# «b*»'' é, ju*ten 1
4S MEURES

. les éaoatotnfletta qui 
gl,f#4<#t"'* #UtrTfcH*( 
(ic*s#m*inrEj#t»Rtt# i 
.•#n: p*r 1# topm'u. ' 
• cuN'b#. Wfl opA«tâ 

#t h*« Mu#«tk>nc

1 sujet de Relvayrc, car fl jugeait f*ffR*T>|r 
de gnrd.T ce» eh.we» jvuir lui.

Mm» d est asMse» différent d’al- 
luna, de tenue . Au premier moment 
seulement, on peut ne tromper

C'ret ee qui tn'cot arrivé Mm* j’*i 
bien vu auwntét A U m*nière dont 11 me 
regardait que ce n'était pa» Bel va» 1%.. 
Comme je (nus curieuse, )'*i demandé au 

; marquis Valdett*. au bras duqtwl j'étai* 
A ee momeint-li, qui était ee )*ua* homme 
Il m’a répondu- 'Tre comte Mnetold, un 

i Autrichien "
(hu, e'e«t aueai le nom que- j'ai *n- 

tendu prononcer
Fabienne munnur». pensivement 
- Comme ü lut reesemMe I.. . C7tot 

extraordinaire t
On atteignait A ee momcBt l'hMli de 

Ssngeray .. Ire eomle et sa femna’ gagnè­
rent l«ir ap|>arteniant. Faltienne, au
pansegn, entr ouvrit la porte de ht rhambrv 
den ( niant*, et avança la tête pour le* re- 
csrdrr dormn. M* «B» céda la t iare i

-on mari, qui contempla pendant un in»- 
i;int le? eltarinant* petits être», et surtout 
l.uip, «vee ee» boucles brunes encadrant 
son délicat visage, se» eds noirs palpitant 
sur sa joue, as bouche très rouge gardant 
pendant le sommeil le hn sourire qui don­
nait t octlc physionomie d enfant nn char­
me particulier

Gaetano emporta cette vision de »on fil 
on se retirant doucement ayee Fahienm 
tsuir (mgner sa chambre. Ce fut elle en­
core qui se présenta A aoo esprit, quand Ü 
s'éveilla en entendant entrer le valet de 
chambre venu pour ouvrir les volets, è 
l'heure habituell* du lever de son maître, 
que celui-ce ne changeait jamais, quelque 
tardif que fût son coucher

Tandis que le domestique refermait la 
fenêtre, on frapp* A 1» porte, et !a voii d, 
Molly appela, tout enrouée par l'Amotiou

— Monsieur le comte, *'ij-voii*-platt. 
Venez vit* 1

Gaetano s’écria, saisi cTsagoh*»
— Quoi donc T.. Qu'y *-t41 f
- Luigi . je ne le retrouve plu*...
- Comment, voit* ne le retrouva» phn 7
- Non U n était pa* dan* aon Ut rr 

matin quand Je suia entré* dan* la DUT 
sery Et je ne le trouve nulle part I

— Attende*, je vien» .. Surtout, pas 
un mot A Mme h rom tease !

Tout en parlant, Gaetano, déji A ha» du 
lit, paieait un pyjama Ptii* U ouvrit la 
porte et dit A la gouvernante

— Allons d abord A 1» nursery
Dans U pièce claire et tiède, les jumelle» 

dormaient encore Mais du premier 
roup d iet!, Gaetano vit le troisième petr 
lit nde

Molly expliquait
A, —J* me auialevéna i'hajrmàatattutttu

je ntc suis habillé, puis je suis entrée •>( 
j,our éveiller Luigi, comme j,- |c fai» rh:iq:.< 
jour Ut j ni vu qu'il n'v éfnit ps« 

Gaetano a'approcha du lit 1res cou 
Vfrtures r,'»taient l'ien borrlécs, telle» q’i 
cite* étaient la veille nu soir quand la 
gouvernante, le? enfants couchés et pres­
que endormi» déjA, s'était retirée dan» h 
ca met voisin où elle dormait la porti 
gian !c ouverte -ur la chambre des rnfant- 
éclairée par une veilleuse électrique

De toute évidence, Luigi avait été en­
levé tr'» dou ement de son lit. tout en 
dormi, et cuqiorté ainsi

Mais comment ne s'était-il |>as réveil!, 
n avait-il pas erié 7 

Gaetano demanda:
— Abu» n avez entendu aucuti bruit. 

Molly 7 Rien d anormal ’
— Rien, monsieur le comte Mais j( 

dot» roua due que J’avais hier roir un sotn

aROOKNB
LE NOUVEAU

, ’AUX-COLi
(ARROW!
. de forme atustdble
I CTuvii, ViaMy 6 Ca. af Canada, LA

meil inusité, que J'ai dormi cette nuit plu»
, udement que de rnutume

Vous aurait-on donné un soporùiqiic" 
et à l'enfant aussi ?
Peut-être Je ne vois que cette ex­

plication
Qu'avez-vous pris, hier soir T Qui 

vous a servi, les enfant» et vous 7 
Antoine, monsieur le comte

\ntoine était un vieux domertique de 
vntiance des Sangeray. Il aimait beau- 
otip lee enfants, et, tout iiarticulièremen: 
affolait de Luigi.

Gaetano, dont f angoisse ainmientait, le 
t appeler pour recommencer avec lui les 
tvherrhrs dans tout l'bûtel. Car il vou­
ait espérer encore qu’il ne s'agissait que 
I une petite fugue de Luigi A travers le 

logis.
M. de Sangeray, A qui le comte avau 

ait paseer un mot, vint rejoindre son hôte 
-t se joignit A «es investigations Mac 

uigi demeura introuvable.
L'enquête près de* domestiques ne don­

na aneun résultat. Nul d'entre eux n'a­
vait rien vu, rien entendu Le* portes 
Je l'hôtel avaient été trouvée» fermée» 
comme de coutume, et fl n'existait pas 
d indices donnant A penser que des mal- 

btrur» se fussent introduit.» nuitamment 
dane ce logis clos avec soin.

Gaetano, se souvenant, de 1 impression 
l 'sacréable prodtute sur Int par Vdricn. le 
jeune valet de chambre .et do l'antipathie 
que ressentait Luigi A son egard, voalut 
I interroger lui-même Adner déclara 
comme scs collègues qu'il ne pouvait don­
ner le moindre ret’»cipiement. r ay ant ale 
xé nnent r-tendu aucun orui; Et sur 
*>n i-alnu- vieagi le comte ne uiscern» pas

rogatoire.
T,c malheureux (x'-rc ne gardait guère de 

doute, au sujet de cette disparition 
L'auteur devait être le même individu qui

avait tenté de faire enlever l'enfant I 
Monteyrae, quatre an* auparavant... 
c'cst-A-dire, vraisemblablement, Bclvayrw 
Mart old

SIROP
MATHIEU
DE GOUDRON-/ 
ET D’HUILE DE.,/ 
FOIE DE MORUE V

-rs:

GUERIT

GÛüDROil
• BsntiL* e*a

POIEDEMOM/E
PsKATIHXO

GODtrOOl

T«ax* Rkanet. Grippe, Bronchites, 
Coqueluche, Asthme, Etc.

Le SIROP MATHIEU est un tonique efTectif fOnirins 
pant les propriétés curatives du GOUDRON et les 
qualités fortifiantes de l’HUILEdc FOIE de MORUE. 
Les rhumes négligés ou mal soignés ont des consé­
quences trop graves pour risquer l'essai de prépara, 
bons inférieures.
Le SIROP MATHIEU Mtte«e«l véritable, celuiqnt a fait swgto 

tant dtmitatfoM o* oantrefaqon* d'ua mérite douteux. 
«N VENTE PARltiLl



Noua avons toujours un beau choix de 
chevaux de trait, pesants et légers.

Quelques bons chevaux de voiture.
Aussi un lot de chevaux k bon marché.

Ht. R. O’DONNELL
LA TRIBUNE MoMANAMY & WAlSH

Blacks, Debentures, Grains

Edifice Mbitisg Tel. M

Ecuries de rAaerkaa House DE SHERBROOKE j 6 il privé. Cetstienu directes

_____________

TEMPERATURE : Beau et froid. SHERBROOKE. MERCREDI, a DECEMBRE 1919

LA MORT 
LENTE

Le» douleur», la nervosité, la dif- 
Ticulté d’uriner signifient souvent qu’­
il existe de graves desordres quelque 
part. Le remede mondial pour les ro­
gnons, le foie, la vessie et les trou­
bles provoqués par l’acide urique est

COJ) MEDAL

Il soulage rapidement et détonna 
souvent des maladies mortelles. C’est 
an remède national en Hollande de­
puis plus de 200 ans. En vente dans 
tontes les pharmacies, 50c !a boîte.

Voyez si le nom Gold Medal est sur 
rhaque boîte et n’àcceptez pas d< 
substituts.

AU 54E REGIMENT
Les parader, auront lieu dorénavant 

ous les lundis et mercredis soirs de 
lept heures et demfe à neuf heures et 

juart. Les sergents et ies autres sous- 
ifficiers sont priés d’en prendre note, 
le même que les soldats appartenant 
iux différentes compagnies.

POUDRES
NERVINE DE MATHIEU

EQUDRES NERV
)De MATHIEU!! 

MrÜBlaNaaéiteatir

DIRPOtAITRE LES MAUJ 
DE TETE, LA NEVRALGIE 
L’INSOMNIE, LES RHUMES 
ACCOMPAGNES DE FROID, etc 

Vendues partout au pris de 25c II 
boit*.

Tout marchand de gros peut rem­
plir immédiatement la commande d< 
votre fournisseur. Ou bien, écrive] 
Jirertrment à la Cie J. L. Mathieu 
Kherb rooke, P. Q., qui vous en enver 
a franc Ho^jport une boita, aar ré-

Allez d’abord au Studio

NAKASH
Satisfaction garantie

Tel. 1167 158 Wellington

C. P. DUBUC
B a. Sc. A., I.C., A.G. 

Ingénieur Conseil 
Etude, Plan, Spécification, 

Estimé et Entreprise 
Générale.

I
TeL 98 36a Rue Murray

SHERBROOKE

Ou Montréal, 68 rue Sherbrooke 
Ouest, Tél, Est 866

’•j d»

“HOTEL PLAZA”
NOUVEAU et MODERNE 

62 et 64 Place Jacques-Cartier 
MONTREAL

Plans européen et américain 
1.60, $8.00 respectivement

et plus
L. A. COTE GERANT

Téléphone Main 6839

Ne vous mêlez plus à la vieille 
utume en achetant des verres 
lunettes sans un examen sé- 

;ux. Je me dévoue exclusive- 
:>nt à l’optique et je cherche à 
tisfaire mes clients.

P FAILLI 
SE NOYER

Les élèves du collège de Notre- 
Dame de Charny étaient à 

patiner sur la
KIVIERËCÜÂLJDIERE

Quand la glace se brisa par sui­
te de la crue subite des eaux 

Beau dévouement

Optométriste
173 Rue Wellington

CHARNY. P. Q. 8 - Trente jeu­
nes gens élèves au collège du Sacré- 
Coeur, à Charny, ont bien failli pé­
rir tous, hier après-midi, vers 4 hrs. 
15 en patinant sur la glace de la ri­
vière Chaudière, pendant leur récréa­
tion. Trois d’entre eux surtout, ont 
vu la mort de près et n’eût été le dé­
vouement et le courage de deux frè­
res de l’institution dont l’un se jeta 
h l’eau glacée, on eût eu des morts 
à enregistrer.

La glace était d’une bonne épais­
seur, mesurant environ dix-huit pou­
ces, mais les écluses, en aval de l’en­
droit où patinaient !es jeunes gens 
furent ouvertes et ceci fit monter le 
niveau de l’eau dans la rivière Chau 
dière, alors la glace se brisa et les 
trente patineurs furent mis en dan­
ger.

li avait plu fort, ces jours derniers 
et, dans la Beauce, l’eau montait de 
façon inquiétante dans la rivière 
Chaudière. En conséquence, pour évi­
ter une inondation en Beauce, les 
écluses furent ouvertes et le surplus 
de l’eau fut déversé en bas des éclu­
ses avec le résultat que la rivière 
monta à Charny.

Quand l’eau commença à monter à 
Charny, les enfants patinaient gaie­
ment. Soudain, la glace se détacha 
des battures et la plupart des trente 
i tudiants se sauvèrent sur la grève 
mais trois d’entre eux furent pris sur 
des glaces mouvantes que le courant 
•apidc entraînait vers la chute à un 
quart de mille de là.

En cet endroit la rivière a un bon 
demi-mille de largeur et de ia rive, 
deux frères de l’institution, les révé­
rends frères Léon et Ambroise, virent 
ie drame qui se déroulait. Ils ae pré­
cipitèrent sur les glaces brisées, cou­
rant vers le milieu du chenal, à l’en­
droit où les trois garçons appelaient 
au secours. Il y avait danger que le 
morceau de glace sur lequel ils se 
cramponnaient se brisât et les deux 
frères se hâtèrent dans leur mission 
de sauvetage.

Pendant ce temps-là, deux des gar­
ons que le courant entraînait, les 

jeunes Léon Lussier et Orner Le­
mieux, âgés de 12 et 13 ans respecti­
vement, parvinrent à se glisser sur 
des glaces mouvantes et, avec l’aide 
de compagnons, au moyen de bouts 
de bois et de branches, à glisser d’une 
glace à l’autre jusuq’à la rive, mais 
’.c petit Henri Turcotte, âgé de 11 ans 
et fils de monsieur Joseph Turcotte, 
ingénieur-mécanicien sur ITntercolo- 
nial, ne put ae sauver et soudain on 
le vit disparaître sous l’onde.

Voyant le petit élève tomber à 
l’eau, le frère Léon enleva son paletot 
son costume, et sans penser à l’eau 
glacée, au froid, au péril, il se jeta 
résolument à la nage et atteignit la 
glace, mais le petit bonhomme était 
slous l’onde et disparut sous une 

grande glace voisine.
Le frère Léon, qui venait d’être re­

joint par d’autres sauveteurs accou­
rus, perça un trou dans la glace et 
réussit finalement à repêcher le gar­
çonnet qui était alors inanimé.

On délivra le petit Turcotte de set 
vêtements tout trempés d’eau gla­
cée, on l’enveloppa dans des paletots 
et on alla le porter dans sa famille 
où le docteur Gagnon, ainsi que M. 
le vicaire Thomas Richard furent ap­
pelés. Le médecin ranima finalement 
le garçonnet, mais celui-ci avait été 
une heure et demi sans ■onnaissance.

Hier soir et toute la nuit on a 
craint des complications dans l’etat 
du jeune Turcotte mai» ce matin, le 
médecin a déclaré que l’enfant est 
hors de danger.

Le révérend frère Léon, qui a fait 
preuve hier d’un si grand dévouement 
en risquant sa propre vie pour sau­
ver son prochain, reçut ies soins at­
tentifs de ses confrères au collège 
et ce matin, il ne ressent aucun effet 
dangereux de son plogcon dans l’eau 
glacée de la rivière.

La Tribune, de tout coeur, tient à 
saluer en cet humble religieux, un hé­
ros que nos sociétés humanitaires se 
feront un devoir agréable et bien 
senti, de faire reconnaître par la dé­
coration qu’elle mérite, une action aus 
si digne, aussi louable et aussi ma­
gnanime.

ENTREPOT i HECONSTHUIHE
QUEBEC, 3,— La commission du 

Port de Québec a décidé de faire 
reconstruire l’entrepôt numéro 26, 
sur ie quai du brvaelames. Cet édifi­
ce avait été fort endommagé p»r li­
ne tempête en novembre 1919, et 
avait été réparé temporaire ‘

UNE SOIREE 
MAGNIFIQUE

“De par Dieu, Notre-Dame et St- 
Denis, je voua fais preux chevalier, 
duc de Bretagne’’. Celui qui pronon­
çait ces paroles, comme celui à qui 
elles s’adressaient, le mauvais gé­
nie de ce dernier, le roi an­
glais, aussi bien que maintes 
autres personnages de ce drame his­
torique tout plein d’intérêt qu’est 
"Arthur dp Bretagne et Jean Sans- 
Terre”. étaient trèe dignement et 
très avantageusement représentés 
lors de l’interprétation de cette pie­
ce dans la grande salle du séminaire 
St-Charles Borromée, hier soir. Les 
élèves de cette institution qui rem­
plissaient les différents rôles mé­
ritent des félictations car nous sonrr- 
mes persuadés que tous ceux qui for­
maient cette fouie compacte en fac? 
de la scène hier soir, n’ont pas eu 
l’envie de s’ennuyer.

Cette soirée dramatique et musi­
cale était donnée en l’honneur de 
Sa Grandeur Mgr Larocque, à l’oc­
casion du vingt-sixième anniversai­
re de son élévation à l’épiscopat. Sa 
Grandeur y assistaient en compa­
gnie d’une foule de prêtres dont une 
bonne partie étaient venus spécia- 
'ornent à Sherbrooke pour la cir­
constance. L’entrée de Mgr Laroc­
que dans la salle, vers huit heures, 
donna lieu à des applaudissements 
prolongés qui se repercutaient d’un 
bout de la salle à l’autre. Le rideau 
se lova peu après et le programme 
s’ouvrit par un morceau de fanfare 
on ne peut mieux exécuté par les 
élèves et quelques-uns de leurs pro­
fesseurs, sous la direction du prof. 
Botirgeault. La pièce fut ensuite in­
terprétée et la fanfare joua encore 
à plusieurs reprises dans les entr'­
actes.

Arthur, un jeune prince de seize 
ans, vient d’hériter par sa mère du 
duché de Bretagne, alors indépen­
dant. Par suite de la mort dp Ri­
chard Coeur de Lion aux mains des 
infidèles, en Terre-Sainte, le jeune 
duc se trouverait, en outre, le véri- 
taldr. héritier du royaume d’Anglc- 
" rie. Son onefe, cependant, le per­
fide Jean Sans Terre s'empare de 
cette couronne et tente même de se 
faire céder pa- le duc de Bretagne 
ks combats de Poitou, de l’Auver­
gne, du Maine et de l’Anjou, qui lui 
étajent venus avec le duché de Bre­
tagne. Mais le valeureux jeune prin­
ce, ne se laisse pas intimi­
der, et se déclare feimemeent déci­
dé à combattre son oncle plutôt que 
dp céder à sa convoitise. 11 est pro­
tégé par Philippe-Auguste, son su­
zerain, le roi de France, qui le fait 
lui-même chevalier devant une fou­
le de prince et de seigneurs. Un au­
tre protecteur veille aussi sur le prin 
ce, un ménestrel que le jeune duc a 
pris à son service après i’avolr éle­
vé au rang des hommes d’armes, et 
dont le dévouement est sans borne. 
Le malheureux duc de Bretagne, ce­
pendant, malgré sa grandeur da­
me et les amis qui le protègent, est 
frappé par le malheur et tombe dans 
ie piège de son oncle terrible 
qui k tue de sa main, pour ensuite 
tomber lui-mème dans un affreux 
désespoir.

Tous les principaux rôles ont été 
remplis magnifiquement. M. Armand 
Rainville, dans celui du duc de Bre­
tagne, eut la grandeur et la dign té 
d'un prince, la candeur d'un enfant. 
M. Henri Héon, dans un rôle peu sym­
pathique, celui de Jean Sans-Terre, 
nous révéla de véritables talent* pour 
la scène. Pontbriand, troubadour de 
Bretagne, représenté par M. Henri 
Giboin, ne pouvait être plus dans le 
ton. Sa belle voix le servit à merveille 
loraqu’ l eut & ermplir sa tâche de 
troubadour devant le trône de son duv­
et lui valut cet élévation au rang des 
officier» de la maison du prince. I] a 
joué magnifiquement, et nous sommes 
heureux die voir en lui de réelles qua­
lités d’artiste. M. Armand Bélanger 
semblait è a’y méprendre un véritable 
roi de l’ancienne France. Nous avons 
remarqué, outre son jeu à la fois sou­
ple et distingué, une voix richement 
nuancée.

Il serait trop long malheureusement 
de vouloir donner, ici, à chacun cc qui 
lui appartient. Tou* méritem des feh- 
c tâtions pour le succès qu'ils ont rrm-

El FIN GUERI 
K l'ECZEM

TnHNMt «N dwni Rts 
rteWits sMsIiisants

Wx»l no, O VT.
"J’étais tellement affligé de 

ttaema. que parfois mes vêtements 
devenaient humides.

J'ai souffert affreusement pendant 
qeatre mois, ae trouvant aucun 
soulagement jusqu'à rv que fasmys 
•Fni» a ri—* et 'SootKa~Salva‘.

J’ai employé en tout trois holies 
de ‘Soothe-Salve’ et deux ds 
•Fruika-tives’, et jesois parfaitement 
Wen”. G. W. HALL.

Ches les pharmacien», 56c. In botte, 
6 pour $2.50, ou envoyé, franco, par 
Fruit-a-tivea Limited, Ottawa.

'Fruit-a-tives* se vend également 
ea botte d’essai pour 25c.

L'UNION Sl- 
JOSEPH EST

Graillonnemeat! Grai!to»»«m«at! 
Eternûmeat 11 Eternûment I ! 
Toux!!! Toux!!!

Oui, veut vaut .enter vraiment mi.érable et vous rendes 
misérables ceux qui vous sont chsr». Ce qu'il vous laul 
c'est un* bouteille de

Pour le recouvrement du bénéfi­
ce d’une police d'atusurance 

au montant de $500.

Vendu par 
tou» Iss boni 
pharmacien»

porté dans les différentes lâches qui 
leur étaient confiées. Nous avons re­
marqué, outre ceux déjà mentionnés, 
MM. Gauthier, Favreau. Sylva Bé- 
rubé, Alfred Tourigny, qui fut un en­
fant merveilleux, Irénée Bcrard, Eu­
gène Caron.. Vaimore Cariiman. Louis- 
Emile Poulin, Maurice V ncent, An­
tonio Rousseau, Onil Dionne, Giiles 
Comtois, Henri Codère, Joseph Ar­
chambault, Etienne Gérin, Raoul Mo- 
rissette et Maurice O'Bready, qui fu­
rent tous deux impayables comme 
braves soldats d’Arthur, Elphègc Bois, 
Irénée Jacques, Viger P'amondon, 
Edouard Ste-V rie, Louis-Auguste 
Bourbeau, Donat Fagnant, Raoul Bru- 
neau, H.-L. Jacques. W. Marier. Al­
bert Lupien, Ernest Vallières, Lionel 
Bizier, J. Mercier, L. Payeur, V. Du- 

| puis, W. Vanasse, etc., etc.
Nous aurions dû, avant que d'être 

I comme nous sommes, rendus à la fin, 
j parler du d recteur artistique, M. l’ab­
bé St-I.aurent. Tou» savent 'a pa- 

I tience qu’il met à préparer tout ce 
qu’il destine à la scène. Il en a déjà 
donné les preuves, entre autres 

i occasions lors de la préparation 
i de sp* tableaux d’histoire du Ca- 
: nada. Cette fois, comme toujours 
j d’ailleurs, il semble qu’il n’ait rien 
j épargné. Nous le félicitons de tout 
, coeur du succès de la soirée qui rc- 
j ja Ilit en grande partie sur lui.
!

VIOLATION DU TRAITE
DIJON, Fiance, 3. — Louis Bou- 

I cher, revenu chez lui de Dantzig, pre­
tend que l’Allemagne garde encore en 
prison des prisonniers de guerre fran­
çais.

DKCHU DE SES DROITS
La compagnie prétend que feu 

Edouard Dupont avaient 
perdu tous ses droits 

Un point de droit intéressant tou» 
ceux qui font partie de? sociétés de 
secours mutuel dans notre pro.ince 
est mis en jeu dans une action qui 
vient d’être intenté devant la Cour 
Supérieure de cette ville.

Au nom de Mme Vvc Edouard Du­
pont, M. l’avocat J.-.Lemay poursuit 
l’Union St-Joseph du Canada en re­
couvrement d’une somme de cinq cents 
piastres, montant d’une police d’as­
surance que le défunt possédait dans 
cette société en faveur de son épou­
se.

La société a refusé de payer le 
montant de la dite assurance sous 
prétexte que ie défunt n’avoit pas 
payé ses deux dernières font ibutions 
mensuelles, et qu’il se trouvait par le 
fait même déchu de res droits.

La demanderesse, se basant sur la

Sirop de Goudron
\ A DRL ’ CO

ijtc< huile île haie cie Munie 
composée ••F

Cela awètsva I* ’graillonBement*, empêchera le ‘rhume’ de 
devenir chronique et de ae développer en une maladie plus 
sérieuse et guérira votre ’toux’, si enracinée soi) elle, dans 
un laps de tempo court, il lecilite la respiration, calme la 
douleur et arrête presque instantanément ce chatouillement 
ennuyeux qui conduit au spasme d’une toux qu’on ne peut . , 
enrayer et qui est si embarrassante. Pour être véritable il tj * 
doit être dans une boite rouge avec la marque “Nadiuco". /• 

NATIONAL DRUG (tCHEMICAL Ca OF CANADA. LIMITED

jurisprudence élabhe récemment par 
la Cour d’Appe.l de cette province, sou 
tient que ce retard ne la prive en :ien 
dans ses droits que le défunt avait 
l’habitude de payer ses contributions 
tous les deux ou trois mois; 
défunt n’a jamais et ■ déchu

droits de son vivant: et qu’en ronsé 
quencp toute déchéance prononc* 
après le décès ne vaut rien.

Comme il y a des milliers de mem 
lires de ces sociétés dans Sherbroohi

que le* cette cause sera sans aurun douti 
de ses suivie avec beaucoup d’intérêt.

W. R. BRADLEY & Son
Entrepreneurs de Pompe* Fu­

nèbre» et Embaumeurs
>b!l«au Ot»T«ux

Tel. 297
-«•rvfcffl d’Ambu «ne*. Au»
64 Rue Frontenac
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Les billets s'enlèvent aver une rapidité sans précédent dans les annales théâtra­
les pour cette soirée.
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Théâtre “His

“ Sleeping
Majesty’s”

Beauty”
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Comédie musicale en 2 actes et 5 scènes, par C.-K. McCaleb.
COMPAGNIE DE 100 PERSONNAGES.—ORCHESTRE DE 25 

Dorothy Farwell, Janet Dempster, Emma latigh, Eva White, Emma Miller. Florence 
Bryant. Muriel Parkes, J.-C. Stewart, J.-G. Watson, C.-K. McCaleb. George Hutchin­
son, William Conway, Albert Bleir. John Leigh. Leslie Waite. Florence et Ruth Har­
wich.

Jeudi, Vendredi et Samedi soir, Matinée Samedi
Prix, 50c, 75c, $1.00.

Achetez vos billets maintenant.
*4!,4!,4,4?4?4?4!,4^4!,4?4'4!,494,4,44,4*4r4"4‘4,4‘494“!!,4!,0*4* 4“!'4,4!,4*9r’*>4'4*
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FER ELECTRIQUE
Fameux par sa surface à re­

passer toujours chaude, par sa 
poignée toujours froide, avec tré­
pied à même qui dispense de le 
lever.

Fers de ”, 5 ou 6 livres. Prix 
$4.00 et plus.

Cadeaux Electriques 
pour Noel

(Üljnstmas Sifii!

Sur demande nous vous 
ferons adresser gratis

La RENTE
N**s Isarssl M-awamsl 

rMlga»ar

Olivar Asselin
T camgria nqméros garas.

ijlcaiiï
wrd,

»A*OUt«*A
raaf*«è QITEIt&r. OTTAWA. BOSTON

SEPT MILLES POUR ALLER A VOTRE POELE
Un de nos experts a calculé que la distance moyenne couverte par une ménagère 

entre sa planche à repasser et le poêle est de .>ept milles par année.
Vous marchez peut-être plus, vous marchez peut-être moins, mais vous marchez 

vous-même beaucoup.
Un fer électrique vous épargne cet inutile effort.
Il se chauffe par lui-même et demeure chaud tant que voua le voulez. Vou< pouvez 

repasser dans une cuisine bien chaude en hiver, et sur la galerie durant l’été, pourvu 
qu’il y ait un bec électrique.

COMMENT AIMEZ-VOUS VOTRE PAIN GRILLÉ ?
Très sec, croustillant ou simplement grillé ? I>! Grille-Pain électrique est le seul 

moyen qui vous permet de griller votre pain à votre goût.
Point n'est besoin de vous pencher sur un feu ardent — point n'est liesoin de vous 

prémunir de l'ancienne fourchette à griller le pain — établissez simplement le courant et 
grillez votre pain sur la table à manger à raison de deux tranches a la minute.

Faites de ce 
Noel le Noel 
de l'-lectrici 
té.

S’adapte à n’importe quel Liée 
de lumière. Fabriqué d'acier 
pressé et nickelé, avec trépied en 
fibre, ce qui n’endommagera j 
la surface de votre table.

Prix $6.00 et plus.

ISSsJl
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LA TSISUIVB* MERCREDI, S DECEMBRE mV

LA TRIBUNE
Il tmmm k

GOUVERNEMENT EPHEMERE?
Il MaU* «a Im FanDierm-l'nU 

■»éi<. p«r leur rxeluaiTiaae outré ri 
loor ■aaqoc à peu preo complet 4e di­
plomat K, en Irai* 4r compromettre 
irrémédiablement le beau aurréo qu iln 
tiennent 4e remporter daim la prorin­
ce votante.

A pré j avoir réfuté 4e ae liguer arec 
Pua ou faotre de* deux vieux partie 
politique*, lea Kermierx-t'ni* ne «ont 
finalement juin!* au groupe le mo!n* 
impartant au point de vue numérique 
qa’ll 7 aura dan» la nouvelle législatu­
re ontarienne. ( ette coalition d'elé 
men ta hétérogène* — lea intérêt* du 
rultiratrur et reut de l’ouvrier n’étant 
paa touioura, bien loin de là. identi- 
quea donne au gouvernement Dru­
ry une maiorité ai faible qu’il auffira 
d'un rien pour mettre en péril aon ex- 
latenee.

I.a . militude de leur proitriimme 
rendait non anilement ponaible mai* 
déoirahle une allianee entre le* l er- 
atiera-l’ni* et le* libértux. Tour des 
ramons qu'il n’a pa« enrore bien défi- 
niea >f. Itrurjr a toutrfiii* préféré 
s'entourer d autre» eolléguea. ( "est 
son affaire, et le chef libéral de l’On­
tario n’aurail certainement lias Iroii'é 
à y redire *i la noutelle adminiatration 
n’avait paa rru devoir ehanger son 
ancienne appellation en celle de parti 
du peuple.

I.e parti du peuple, s’écriait atec 
raison l’autre iuur M. Hartley Ile*art. 
e’e*l le parti libéral. I ne combinaison 
qui reluse a un atocal a un medeuin. 
a un niarehand. a un manufacturier, 
toire meme a un cultitateur indepen 
danl. de poser sa eaudidatirre. n’csl 
pas le parli du peuple. 'I llenart n 
proelie aussi au gouvernement provin 
rial de l’Ont#rio de n’avnir pas été très 
aeru pu leu \ (ans In rédartion du |iro- 
granime dont il se réclame aujour­
d'hui. faisant siennes plusieurs réfor­
mes prônées lusqu'iri par 1rs libéraux. 
On ne doit donc pas être surpris s'il 
cat fortement question, dans les mi­
lieux oppositionniste», de contester 
l'élection de certains ministres qui 
n’nnt pas encore de sièges a la ( haut 
Src.

........... |u'il en soit, le gouxeriieinent
flrtiry inaiiRure «on règne dans des 
•Irconstoneca apparemment fort peu 
favorables Disposant d'une miijnri 
inaignilianlr et n'ayant, comme anl 
gonistes des vieux routiers de la pu, 
tique contre lesquels il aura bientôt n 
se défendre, que des membres pour li 
plupart sans aucune expérience parle 
menlairr. il pourrait bien se trouver 
quoique hou iuur dans une situation
inextricable

L’Instabilité des partis politiques au 
Canada, a l’heure actuelle, n'aiitniise t- 
elle d ailleurs pas toutes 1rs ronjrctu
rea T

OEUVRE A ENCOURAGER
l.r* mré* d«* notre viHe ont annon- 

•n au prône, ditminehe, une conféren- 
re a être donner, le 11 décembre pr«- 
rhain. par M. l'abhe Lionel Ctroulx, 
iInii- la Halle du aoua-Mol de la cat hé 
drale. I u «roupe de Tanadiena fran­
çais a en effet pensé que le* citoyen»* 
le .Sherbrooke feraient heure A dV i 
tendre le* conférenciers de •Action 
française de Montreal. H s’est assutc 
tea services de quatre d’entre eui. et 
non des moindres
\| l’ahhé fârouK, qui n’esl ^péciahne 

lans les ch«»sen du terroir et plus par­
ticuliérement dan* l’histoire de notre 
pay*, professeur titulaire à PlTnivcr- 
sité de Monttsal. auteur de la "t on 
fédération Canadienne ’ et des “K.i

ENLEVEZ LES CORS!
CA NE FAIT POINT MAL

Art* !«« doiut« ' I rs i-ors g’rn- 
lèwnt èt ça rw* coûte que 

quelques .'-ou s

Non! Og n* fgtt «uexincmen' mxll 
Vtrtn Mulsmom un peu d« V'r ■ m*
#qr es cor douloureux, à l’ip.txn' la 
douleur cm-rr puis vous rnlo.ri c* 
Mrgmtf/mft'. Oui. magique I

yymay* Freerstite' Noirs phxrm»- 
n*n roc* en vendr» un* prtits bou- 
tqjfle. guff sarte pour .iobarrasse vos 
pieds d* tout cor dur ou mou. ou cora 
et rallaeitei entic le ortei’s. et re, 
fan* xunirc dou n ou irritation 

» rxMMti* est la à », o«etrte merv*ù-
Imm 4*aa 0B%a d« Cu

paillagea", inaugurera la aéric 4* C*a 
soirée» patriotiques par une eooééren 
c« aur loa “Raiaona 4a notre fierté’*, 
l-e gra<i4 renom do l’élégant éerivain. 
4e patriote 4e bonne souche. 4e l’ora­
teur agréable qu’est M. l’abbé flroulx, 
rend ce choix très heureux Tout k 
Sherbrooke intellectuel aéra certaine­
ment présent à cette conférence : ce 
qui le prouve c’est la rapidité avec la­
quelle s’enlèvent les billets dont k 
nombre est limité ; la soirée est à 
peine annonrée et déjà un grand nom­
bre de personnes ae sont assurées une 
place.

Cette séance eat sou. la préaidenre 
d'honneur de Sa Grandeur Monsei­
gneur Larocque qui donne ainsi son 
encouragement a une oeuvre émi­
nemment louable et patriotique. L’n 
orateur local présentera le conféren­
cier a l’assemblée et un autre le re 
merciers. La rhnrale si puissante et 
si exercée de la cathédrale u accepté 
de s’oeruper du rhant et donnera quel 
que» mnrreaux patriotique» et autres. 
Des musicien» de renom .eulrnt bien 
aus.i prêter leur ronrwirs aux organi­
sateurs de ce mouvement.

On trouvera, dans une autre page 
de notre loornal, tous les renseigne­
ments voulus tourhant l'arhat de, bit 
lets.

Minns cire ti moins des débuts d’un 
nouveau mouvement intellectuel à 
Sherbrooke.

I.i -inm de Berlin n’est pa plus pu 
I* mim' aujourd'hui ilnns l’Ontai 

i ■ «-lait i! y a une coupe d'an vie* 
Ki Kitchener hn» Kitchener.

I i maladie ns semble pas avoir ôt< 
au pre .dent YVd un arm goût d'autre 
fn - pmir le.- notes d piomaliqu 
i 'et nu tour du Mexique à en fin i
iVxpéi iencc.

I -t-ce un hôtel de ville ou de s m 
pies bureaux d’affaires qu’il est quts 
tion de eoihtrxiire à proximité di, 
Ihéiitrr ‘Tl. Majesty’s"?

I e public aimerait à être un* fui 
pour toutes fixé là-dessus.

La era ntc <le l'élfvtorat serait
.......... lu retaixl apiporté par sir It h
it Rorxh-n Inns les lemaniements ni 

!■ ii I annoncés depuis longtemp
'«i.

t (otih tfé*nu<*s d^rnièremt n* 
Onlm io et d'autres parti»tk 

:i . raimt-t'lles enfin de ssillé 1<
»x »i«* new- ^«nuvornants?

Un sénateur amér cain vient d’êtjt 
:raduit en justice, sr>us l’inculpât on 
le fraude électorale.

Non adtnintatrateur* fê<W**^iux, c iv 
»nt pas a craindre une pateiiV m« 

nture, le^vol deft élections de IlM*
. .tnt rte l^ali»*.

Malgré les nom'ôr^uHe» bévues qu’. 
4 commisre en ce« dernières années.. • 
tont l’affa re du noviciat de Guelph 
nVst certainement p«s .a moindr. 
fu us n’en voulons aucunement à 
Sum ilujrhPH.

Ft la preuve, r’est que nous lui sou 
haiton.s tl’ohtenir. au «ujet de la pr<>- 
h bit ion, plus -1' «uccês qu’il n’en a .ib 

• nu en d'autres circonstances r^cen 
tes.

Kn ne votr’ant avoir rien à fa r< 
c les deux vieux partis politique* 

Ont.i*-**. U* gouvernement Dru y 
■p faible pour r maintenir st* t 
ivoir, ‘’i: t cin‘c des di#f eu :

. accentuera encore «on inexpérier 
.i*im*ntaire.

1 pournnt fort bien arriver <’ :• 
pr.H haine st s ion mette brusque 
nt fin au règne du groupe agra ie

< • • qui \oient tomber la neig* 
ans leurs caves, la quan- 

: de charbon dont i’s ont 
m • n pour passer l’hiver, regitnte- 

• t point survi le conseil:
\e(hoirietu*?, pas à detnam 

I a present»* saison aura beau, com- 
.r.e on nous l'assure otre clemente. ». 

. .dru quand miMnc t*rùler un« bùcht 
• e pelletec do charbon de tomp.- 

tomps.

M K ’ . î So’lar, le propriétaTre du 
1 i îmgdoîi lîleaner”, qu: vient de 
* .-ir à l’age de 79 an«. ne manquait 

de quai tes On se plait surtout à 
;i»*r a «sincérité et l'indépendance 

dont 1 fait preuve en m-itnt^ occa- 
mom.

l e v eux journaliste dét\mt n’a mai* 
.<om'nt jamais pu se dépouiller

ic> p’vj :gt •» (ju il entretenait à ”é- 
g.» H de notre race, pvjutre- dort 1 a 
fail «• fond de son ouvrage . * Tht 
r-.iiredy of Quebec”.

M 1 «vn dcabauN sécréta *e g» né- 
•■ cont • ( du Trs\ ad de

• . t. u à Mont cal,
Jd*»vant un groap' mpoi*tant d*on- 

r> vvndique.s “*Ma io e f i pto* 
e quand en arrivant, je me sent a 

ha srnrr dans ne atmosphère fran- 
• .t..**e et que .i rntendi.** papier nia lan- 
ri n iàt«' ne! c .?e retrouvais ci le 
\.«a\ ' V t u:uais que j’ava> quitte 
au Hâ. « môme èAc.vnt, mèm.* traité 
: » ho. memes effluve» «ympath que* ” 

fini v . ..ne bor na 6' lte a *.\ autcu.s 
.» lecende du patois cafwuJ.en-fran- 

waàAl

L’OPINION
DES AUTRES Femmes Anémiques

La tournée Jetlicoc

(U “Dxmrtr-)
CU* m puuraujt. Axatné ici par 

M. .Borden, l’ancien grand amiral 
anglais noux laisse entendra qae 
noua devons noua tenir plus prêt 
que jamais, sur mei, pour repousser 
un ennemi probrénatique. Et f>our 
être prêta, il faut, naturellement, 
que roui ayons une marine. Se n*é- 
tait paa difficile à deviner. Mais la 
{ucatum se posa: xi aile eat aurtout 
a / casaire à la Grande-Bretagne, 
'lu’aîlons-nous faire duos cette Cae­
re? La Gazette de Montréal, qui, Ig 
semaine dernière, prenait assez car. 
rémv-n*. parti contre le projet d’un* 
marine de guerre canadienne, revient 
In-dessus ce matin et dit que "nul­
le marine de guerre que le Canada 
pourrait enquérir H entretenir ne 
vert un instrument de défense ef­
fect, f contre quelque ennemi que ce 
soit". Bile ajoute meme. "Feu sir 
( har.es Tupper prétendait que la 
construction d’un chemin de fer 
’ranscontinental et l’ouverture d<e 
nouvelles province* de l’Ouest à la 
ultur* sciairnt de la part du Cara- 
a une contribution plus grande à 

lu force de ,’Umpire que n’importe 
quelle aide navale que nous pour- 
vion» lui apporter. Quoi qu’il ad. 
vienne, il faut réfléchir longuement, 
quand il n’y aurait d’autre raison dé 
h- faire que le manque probable 
l’appui, dans le peirpl*i de tout pro­
of comportant l’imposition d’un 

fa nlsau considérable au revenu pu- 
.1 - . présentement incapable de auf.

>r a toute» les demandes qu’on lui 
tait." Il ne faut pi' trop tenir Ta­
rn ira! .lellicoe responsable de la 

opiiKiinile qu’il fait. Il est venu 
surtout a !» d<mande d’un minis­

tère inompôtont, autocratique ar_ 
mirant et qui ne represene plus 
l’opinion de la majorité des Cana- 
ii.'iis .s'il Ta jamais représenté, ce 
qui n’ont ««s du tout certain.

Ile bons chemins

(I.e "Droit’’)
Le nouveau gouvernement d'Op. 

t trio nom!/.' avoir rningne adversai. 
rr es polit b ien- de profe.-,sion qu’ir-' 

te la vic'oire des fermiers Les 
ii-ofessionne’.* de la politique const

■ ' nt évidemment comme une into- 
ible intrusion dans leur domaine

-"I’ve l’accession au pouvoir des 
lit t atours. Aussi leur but est-il 
don les apparences d’user contre 

-'iv de toutes les roueries du mé- 
, de 'car render la tâ-he diffi.

• des les discréditer afin d'em- 
her leur vraisemblable victoire au 

fédéral.
Le bruit courait ces jours-ci, en-

• i autres, que le gouvrnmnt allait 
handonner les mesures de l'admi-
stration precedente re'atives à la 
“Iruetionr f t, à l'aménagement du 

"•leaii rout er dans la province.
Nous croyons, jusqu'à preuve du 

outra ire, que c'est là un des mille 
pisodes de la lutte a coups d'épin- 

"les engage,* contre le gottreme- 
n nt Drury Outre que le gouver- 

• ment précédent n’avait pas fait 
r "i-eille sous le rapport des che- 

•n ns c' qu'd n’est pas malaisé d’en 
i i re autant.’il est de l’intérét des 
rrrriers, même à leur point de vue 
ii-emont professionnel de dévelop- 

et de perfectionner le plus possi- 
e notre système de voies publi. 

lues.

Relations tendues
(La “Presse”)

' es i c ations entre les Etats-Unis 
e Mexique deviennent de plus en 

is tendues On se demande meme 
i un conflit arme entre ces deux 

pays n’est pas sur le point d'écla- 
r. Quand, le 22 juillet derricr, le

■ dent Carranza a reçu avi* de 
iVashington que toute provocation

ie!le obligerait le gouvernement 
nérieain à changer d’attitude a 

‘'■d du Mexique, on avait raison 
croire que tout irait bien à Ta- 
". Malheureusement, le* Mexi- 

"s ne sont pas gens à se laisser 
'frayer par les avertissements mê-

• e les plus sévères. Ils en sont ren- 
is à leur huitième meurtre contre 
s citoyens américains et ont jeté

prison M Wm.-C. Tenkins, agent 
su’aire des Etats-Unis k Pikbla. 

'' rien de bon ne résulte dr Tulti- 
matum que I* secrétaire d'Etat vient 
d’adresrc" a Carrarra. le Sénat amé- 
■iiain. qui se néun-t aujourd'hui 
même, sers saisi de la question.

Pour calmer le Mexique
(Le "Canada")

les Etats-Unis po«ent un ultima.

\70UB mtm AfoiaA «oa forças par an excès de travail as 
foyeroo à la manufacture. Vou* étiez vigoureuse* 
at voog étaa faiblaa. Votre activité était gang bor­
nas, st vous voilà « ha Un es, découragées et iaaa

RAMENEZ L'APPETIT
1 ne foule de dyspeptique» prurent re­

venir au beau jour de liberté par le 
simple expédient d’une tahktte dv». 
pepsin Stewart après les repas

V««a mrm uno tâeho à romplir. Votre famille récla­
ma das going que vous ne pouvez plus leur don­
ner. Le moindre effort vons fatigue et vous n’en 
pouvez pins après avoir gravi on escalier.

Votra devoir sauta aux yeux. Il vous faut redevenir 
ee qne vous étiez jadis ; robustes et courageuses, 
ardentes au travail et d'tme activité qui ne se 
lease jamais. Vous ares une mission à remplir et 
voue m'y faillirez paa.

dee Pfliilao Rouges pear les Femmes Piles 
et Faibles, tenhent lee cures qu’elles ont opérées

entour de vous, peut-être chez des membres de 
| votre propre famille, et sachant aussi qu'elles 

n’ont jamais failli de soulager et de guérir. Prenez- 
en aujourd’hui, de crainte que, demain, Q ne soit 
trop tard.

Car voua avez le sang pauvre et l’anémie vous ex*
pose à des maladies plus graves encore. D’eutres 

*qui ont négligé de se soigner à tempe ont payé de 
leur vie lenr insouciance coupable. Ne les imites 
pas.

Pour l'amour de vos enfants qui ont besoin de voue,
ne tardez pas d'avantage. Car, dans l’état où voua 
êtes, tout retard serait dangereux. Chaque jour 
votre mal s’aggrave et, demain, il sera plus diffi* 
cile à guérir. On ne badine pas avec sa santé.

PRENEZ DES

PILULES ROUGES
ém im Compagnie Chimique Franco-Américak^e

J’étais chéti­
ve et faible ; ma 
digestion se fai* 
aait diffleil e* 
ment malgré le 
peu d’aliments 
que j’absorbais. 
J’étais sujette 
à des maux de 
tête et de dos. 
Souvent, j’étais 
en proie à des 
tristesses et des 
décourage * 
ments incon­
trôlables. Les 
Pilules Rouges 
de la Compa­
gnie Chimiqhe 
Franco-Amé­
ricaine, que

|*a! employés* pendant deux ans presque régu­
lièrement, m’ont rendu mes forces, m’ont fait 
une santé solide. Je ne puis trop les recomman­
der maintenant que j’en connais bien les bons 
effets. Mme Josephat Chauvette, 1, rue St-Roch» 
Troie-Rivières, Qué.

Mme J. GHAOVITTê)
L rm Bt-Rocb, Tnéa-Siriéra», p. g.

Après un tra­
vail de plusieurs 
années dans les 
manufactures, 
j’eus bien peur 
d’être obligée 
de laisser ma 
position, parce 
que je me sen­
tais lasse, tou­
jours lasse, que 
je souffrais de 
douleurs de 
dos, d’irrégu­
larités et que 
tout allait s’ag­
gravant. Je ne
mangeads p,“9 Mlle FLOKIDA BOUCHARD 
et souffrais de
douleurs de dos. aaregan, oun.
Je me suis vite remise en me traitant comme 
quelques-unes de mes compagnes l’avaient fait» 
c’est-à-dire en employant les Pilules Rouges. 
Depuis lors, j’ai bien résolu de ne plus me laisser 
aller et de prendre des Pilules Rouges dès que je 
me sentirai moins de résistance au travail. Mil* 
Florida Bouchard, Wauregan, Conn.

LES CONSULTATION8 GRATUITES, au bureau de la COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, 274, raa 
St-Denis, enat donnée* tous lee Jour», exorpté les dimanches, de 9 heures du matin k S heures du soir. C’est toujours, depuis vingt 
ans, le même médecin qui préside à rea consultations. Le- femmes, qui ne peuvent venir au hcreau, sont invitées k lui écrire.

Lee Pilules Rouges sont en ventes chez tous les marchands de remède*. Noue les envoyons aussi 
par la postet au Canada et aux États-Unis, sur réception du prix, 50c une botte, $2.50 six boites.
Elles sont toujours vendues en bottes, jamais au cent. SI voua ne pouvez vous les procurer dans 
votre localité, écrivez, noua.

Toutes Isa lettres doivent être adressées t 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, limitée,

274. rue St-Denis, Montréal. *

turn au Mexique (t le xomment d’a- ’ 
voir onfin à rétablir l’ordre en ses 
affairrr. et à respecter les étrangers | 
qui y habitent.

Nous sommes on principe contre 
lea guerres; mais il ne serait peut- 
être pas mauvais si les Etats-Unis 
utilisaient !e surplus des forces ac­
cumulées durant la dernière guerre 
à pacifier la turbulente petite répu­
blique.

A quand ?

(“La Patrie”)
Le “Journal” d’Ottawa *»t anx­

ieux 4» savoir quand cessera l’état 
de guerre au Canada U dit que ce 
renseignement est fort intéressant 
en vue de Taholition d’une foule d’ar­
rêté? ministériels dont le public a à 
s;' plaindre. Une déclaration du mi­
nistère serait à propos, ajoute le 
confrère. Le “Journal” est pourtant 
tout près du conseil des ministres; 
il en est même très souvent Tinter-
prète officiel.

’I

IL RENONCE
A SON TRONE

L'infant d’Espagne renonce à 
son titre et à sa famille et 

se rend en Italie

tliand Dieu ! Je n si jama s trou- 
v. bon ces petits sau, saons" C'est 
ams que parle l’homme qu, pensai» 
que son estomac ai ait a jamais dû- 
parti et qui t r«snv> t» rf simple ex- 
pedient ,1’une tablette " Dyspepsia 
ÎMiia-t après >s -rp.s (près es

èpart, il pt" un aan4- 
wi.h au 'rem.ic. un m >'..'*.i a la 
tarte .. la i and** .ha ; je. mange Tu 
.an'1 n et des oeufs: en ivai té. il ou-
hi sur estomac et ne pense qu'à Té- 
nerc'c et a 1» satisiact ,>n qui aiment 

effet de mange, la nourriture nui 
g. ncralement fait enrager de faim 
seulement a y penser Et tout cela 
sans rapports *i. agréables sans gat, 

.ns cette pesanteur fatiguant* qui 
s: souvent suit l'indigestion

i s-iiicT. et tablettes apres les ;e* 
(u,s. Elh ? sent très en usage partent 
eu se t.cuvent de bons mangeur* «t 
elle» sent en sent* presque partout,

Usis mmnAm,.

FUGUE DE JEUNESSE
(Serv ce de la Presse Associée)

MADRID. 3.— Le ’’Sol” dit au­
jourd'hui que l’infant Antonio de 
Bourbon-Orléans, par un document 
s'gné le 20 novembre, a renonce 
a son titre dlrtfant de l'Espagne et 
aux privilèges atta hes à ce titre. 
1* journal ajoute qu'il a abandonne 
as nationalité espagnole et a rompu 
se» liens de famil'c avec la fam lie 
royale espagnol".

Antonio de Bou bon-Orle*n~-. .1 y 
» quoique temp?, reçut Tordre par 
un dérret de résider à Madrid et ,te 
no pas quitter la capital*. Cepen­
dant il quitta le pays en cachette et 
e* rendit en lalia oit il a de nom. 

'htyoars t*r-*s qui furent m-es en 
tutelle, ij y a quelfpiis années, »t 
administrées par le roi Alphonse, à 
r»u»e de !» prodigalité de Tintant.

L’ESPAGNE ACHETE DES 
ARMES

MADRID. 3.— “Bl ImpafeisT’ dit
sgywLte jas-. Al fitoatofintMa»

a offert à ’.'Espagne, du matériel de 
guerre pour une valeur de 140,000,- 
000 pesetas. Lo journal ajoute que 
dans quelques jours une commission 
dirigée par le général Vallalba. se 
rendra à Londres pour étudier l'of­
fre.

L’Espagne a dernièrement acheto 
une petite quantité, de materiels de 
guerre d'un général anglais qui s'é­
tait rendu evi Espagne.
LE MINISTERE DEMISSIONNE

MADRID, 3.—Le ministère espa­
gnol a démissionné, aujourd'hui.

Les pourparlers des cortés erp*, 
gnôles, comme ’.’avaient indiqué de» 
récentes dépê hes de Madrid, avaietu 
surtout consisté en un débat fort 
controversé sur le budget. Le gou­
vernement a été incapable de tout 
progrès au sujet de cette question, 
par suite de l’opposition de Juan De 

la Cierva, ancien ministre de la 
guerre.

Iæ chute du ministère avait été 
prédite depuis dix jours si le gou- 
v< mentent n'était paa capable d’in-

CETTE TOUX SECHE 
EPUISE LE POUMON

Cette toux sèche, terrible et dé- 
primante qui ne veut pas eerser mal­
gré tout ce que vous avez fait pour 
voua en débarrasser constitue une 
giande aource de danger pour votre 
santé. Plus vous la laisserez persister 
plu» le danger devient grave.

Vous pouvez facilement vous débar­
rasser de la toux ou d'un rhume k 
son début en employant le Dr. Wood’» 
Norway Pine Syrup (Sirop de Pin 
de Norvège du Dr Wood), un remè­
de universellement connu et employé 
en Canada depuis plus de 30 ans.

Mme Samuel Matthews. Portage,
I P E . écrit: “I,'hiver dernier j’at­
trapai un violent rhume, et je .lus 
prendre le 'it pendant quelque temps.
I re toux ?è hr et eootinueüe mVm- 
néchait de dormir la nuit et je croyais 
que je ne pourrais jamais en revenir. 
Un .our, uro amie vint ire voir et 
fut urpris* de constate'- la > olenec 
.la ma toux. Elle me conseilla rir pren­
dre du Sirop de Pin de Vonè-- lu !) 
Wood T.e en lemain. j'r # v. yai 
chercher un» bouteille et Je fu? b>p. 
tôt so i igo.-. Quxn.t j'en rus pr:? doux 
boute.Iles la toux ai ait disparu. J# 
doute si aucun remède peut égaler 
celui-là."

Le Sirop de Pin de Norvège du Dm 
Wood est contenu dan.t une enveloppe 
jaune; la marque do c mine i ce es; 
trois xrin»; prix 26c . : 50< Fabriqué
seulement par The T Miiburn (S., i

JagggtO' Oit 1

duire les depute» à se prononcer 
sur le projet de loi budgétaire. Mê­
me 1? ministériels ort admis nruo Tat 
t'it.ude du Sopor Cierva avait em­
pêché le gouvernement de rester au 
pouvoir.

CHEZ LES EflYFTIEWS
NEW-YORK, 3.— La rammisra* 

Milner chargée de faire une enquê­
te en Egypte sera bientôt à Te
vre.

Un Hiver Canadien 
du Bon Vieux Temps

NOUS y sommss presque! 
Oui, la noce superb*, 
le soleil éblouissant. Iss 

sports au grand air, qui «nt 
fait 1a renommée du Canada.

Mais n’oubliez pas eed— 
pour chaque heure que vous 
vivez au grand sir, vous en 
vivez deux ou trois à l’inté­
rieur de la maison, plume en 
main, probablement à Pour­
quoi ne pas Us passer aussi 
agréablement que possible?

C’est un véritable plaisir que d’écrire 
avec une plume absolument appropriée à 
votre main—dont le fluide s'écoule géné­
reusement jusqu'à la dernière goutte—et 
c'est un agrément que vous pouvez vous 
procurer au prix d’une plume-réservoir 
Usai de Waterman.

N oubliez pas non plus qu'une plume- 
réservoir Idéal de Waterman est un 
cadeau incomparable à offrir à l’occasion 
de Noël et du Jour de l’An.

$2.50
Fn t ente partout, chu its principaux marchand»,

L. E. Waterman Co„ Limited,
179, rue St-Jacque», Montréal.

UtWYOri. BOSTON. CHIC SCO. SAN FRANCISCO. LONDON, SARIS.
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UNE BONNE 
MONTRE 

POUR $2.
La Montre “Aviateur” est 
puissamment construite et 
ne coûte que $2.00.

Réveille - matin garantis et 
fiables pur $2.00, $3.50 et 
$5.00 chacun chez

FUNERAILLES DE 
FEU JULIE RIOUX 
A SHERHROOKE-EST

U VENTE 
ANNUELLE A 

ST-PATRICK
Lundi matin eut lieu en l'égiiie Les dame» de réfflisc St-Patrick 

St Jean-Baptiste, 1rs funérailles de ' tiendront leur vente annuelle du 
Mils Julie Riaux, institutrice, décé- ■ tenvp* des fêtes, ce soir, et les trois

Skinner

dée après une longue maladie à l'â­
ge de 78 ans, à la résidence de son 
btauJrère, M. Edouard Sirois. Les 
porteurs étaient MM. J. Boucher, N. 
St-Pierre, L. Houle, J. B. Boucher, 
L. A. Simonneau, E. Bourque. Les 
Rvdes Srs de la Congrégation et 
leurs élèves assistaient au service. 
Plusieurs bouquets spirituels fu­
rent dépoés sur Ut toiabe de la dé­
funte. Elle taleae pour pleurer as 
perte: Rvde Sr Ste-Flavie Domel- 
tide, de la congrégation Notre-Da­
me ainsi que Mme Edouard Sirois. 
Nos plus sincères condoléances, à la 
famille en deuil.

—Allez vous faire photographier au 
Studio L. Bilodeau, 76 rue King- 
Duest, le seul photographe à la haute- 
ville. 233-5 ch.

—M. J. F. Lemieux, de Québec, 
était en notre ville, récemment en 
route pour Sydney, N. E.

—Allez faire broder vos robes et 
;ostûmes chez J. H. Boudreau, tailleur 
Carré Strathcona. 236-2 ch.

—MM. Noé et Orner Dupont, de 
Garthby, étaient en notre ville, ces 
jours derniers.

—Concert-promenade et danse au 
stsnège du 53èmc, tous les mercredis 
loir de 9 à 12. Orchestre Turcotte.

230 mar. mer. j.n.o.
—Mme R. Gravel, de cette ville, 

est partie, ce matin, pour un voyage 
de deux semaines à Montréal, Trois- 
Rivières et Québec.

—Voici le temps des Fêtes. N’atten- 
lez pas à la dernière minute pour vos 
photographies. Premiers arrivés, pre 
miers servis. A. Z. Pinsonnault. Carré 
Strathcona. 235-3 eh.

—Mlles Germaine Beaudry, Ber­
nadette Boirget et Esther Gosselin, 
•le Weedon, étaient de passage en 
?iHe, hier.

—La patinoire sera ouverte jeudi 
foif*

—Mlle C. Maynard, de cette vil­
le était en visite chez ses parents 
à Waterville, dimanche.

—Nous avons un beau choix de bou­
tons de poignets et d'épingles à cra­
vates pour cadeaux de fêtes. Nous 
gravons les initiales gratuitement. E. 
|. Mathurin, 22a rue King-Est.

—M. D. Hébert, de Sherbrooke. 
Hait de passage à St-Isidorc d’An- 
c’and récemment.

’ CLUB ST-FRANCOIS
Assemblée des actionnaires, ce soir 

t 8 hrs. à l’hôtel Sherbrooke-Est. 1 ch

—M. et Mme J. A. Meagher, da 
Victoriaville, ainsi que M. Louis De- 
noncourt, de Richmond, étaient an 
visite chez M. F. Meagher, de l'Ave­
nue Bowen, ainsi que chez M. L. G. 
Héon, de la rue Wellington, récem­
ment.

—M. et Mme Joseph Bilodeeu de 
la rue King Est, sont de retour d'u­
ne promenade à Boston, et à Clar- 
mont, chez des parents.

—M. Hermaine Fontaine de St-Fé 
lix de Kingsey, qui a subi une opé­
ration du Dr Noel, est en bonne voie 
de guérison.

—M. et Mme Moise Tremblay sont 
riartis pour une prvmenade de quel­
ques jours chez leur fille, Mme Boi- 
vin, àPierreivrllc ; de là ils se ren­
dront visiter les parents à Causap- 
cnl, et autres endroits en bas du 
fit uve.

LA TAXE DE GUERRE
_ _ _ _ EN BELGIQUE

BRUXELLES, 3.— La taxe sur 
les profits de la guerre, selon une 
évaluation fa^te aujourd'hui , rap­
portera 500.000,000 de francs.

—Faites économie en achetant de» 
coupons au No. lia rue Alexandre.

237-3 ch.

GARDE-MALADE QUI 
LE RECOMMANDE

Maie Hébert mtiae que le Tan 
Inc «et supérieur à toutes les 
autres préparations.

journées qui vont suivre, dans la sal 
la de l’église. D y aura partis de 1
cartel tous les soirs durant la ven- j déclaration de Mme Napoleon 
te. Tous ceux qui voudront jouer se- , Hvbert, demeurant au No 48 DcLu- 
ront les bienvenus. | naudtère, Montreal, lor, d une ent.e-

_____ ______________ vue revente, est certainement très
Il y aura cette année plusieurs pa j -Mine Hébert nous dit que deux bou- 

tinoiree. Entre autre* : 1 . . _ . .
Le Board of Trade............ S
Le Stadium.........................................1
M. Chas. KMtead............................. 1
Procurez-vous vos patins immédia­

tement et achetez-les chez J. S. Mit­
chell e< Co., Ltd.

GRANDE PARTIE DE 
CARTES DEMAIN SOIR

Les demoiselles de la Caisse-Do­
tation donneror.' une grande partie 
de cartes demain soir, dans le sous- 
sol de la cathédrale. U y aura de nom 
breux et magnifiques prix, chant, 
musique, etc. Qu'on ne l’oublie pas.

CONCERT
Au théâtre His Majesty, le 3 dée. 

1919 à 8 heures. Fanfare Harmonie et 
Vues animées. Admission 25c.

227-22-27-29 nov. 1-2-8 déc.

TRIBUNE LIBRE

“CABANES A CHIEN"

A SON POSTE
LONDRES, 3.— Lady Aster a pris 

son siège hier après-midi, à la 
Chambre des Communes.

—Un bon assortiment de coupons à 
vendre au No. lia rue Alexandre.

237-3 ch.

APPEL A L'UNION

* UN ACQUITTEMENT
ROME, 3.— Le sénateur .Vmnro- 

lone qui était accusé d’intelligence 
ivec l'ennemi a été acquitté.

CHEZ SUZANNE,
140 WELLINGTON

Très jolies blouses, valeurs de $5.0U 
sour $2.98, grandeurs 34 à 48. Cette 
réduction cet pour d’ici à jeudi. 1 ch.

CECI est pour avertir mes 
patients et toutes les per­
sonnes intéressées dang 1 Os­
téopathie et la Chiroprati- 
que, qu’à partir du 1er dé­
cembre, je ne serai à Sher­
brooke que le vendredi et le 
samedi de chaque semaine, 
retournant à Montréal le di- j 
manche après-midi à 3 hrs. 
Veuillez y conformer vos ap- 
fointements. J. J. HEALY, 
D. O., Appartement 22, Edi­
fice Casino. Phone 1397w.

[Service de la Presse Canadienne]
MONTREAL, 2 — M .Léon Jou- 

baux, secrétaire de la Fédération du 
Travail de France, a fait appel à l’es­
prit d’union qui doit exister entre le 
travail organisé de. toutes les races et 
nat'onalités. de-ant un auditoire con­
sidérable réuni hier soir dans la salle 
de l’Assistance Publique. M. Jouhaux. 
qui arrive de la conférence ouvrière à 
Washington, es» accompagné par un 
certain nombre de représentants offi­
ciels. Durant son séjour en cette v lie 
il a été l’hôte du Conseil des Métiers 
et du Travail.

M. Jos. Gauthier, vice-préside-nt du 
Conseil dea Métiers et du Travail, pré­
senta l’orateur comme le premier ou­
vrier français venant en contact avec soir, 
le peuple, ouvrier de Montréal.

M. jouhaux, après avoir dit tout le 
plaisir qu’il ressentit, en arrivant en 
Canada, d’entendre parler le français 
avec le même accent que ses compa­
triotes de France, entra dans le vif 
de son sujet: lues buts visés par le 
travail organisé et la conférence de 
Washington. Il dit que le premier but 
que tente de réaliser le tràvail orga­
nisé eat de rétablir l’esprit de frater­
nité et de solidarité qui régnait parm 
les ouvriers avant la guerre. Il fit une 
énumération impressionnante des 
idéals du travail français, disant tout 
l’esprit de patriotisme qui a animé 
'.Vuvrier français durant la guerre.

le rédacteur.
Nos échevins prennent, de­

puis quoique temps, des décisions 
renversantes’’, c’est ben le mot. Il 

existe en notre ville un règlement dé­
fendant de construire des édifices qu 
ne sont pas à l’épreuve du feu ou qui 
sont de nature à défigurer un quar­
tier commercial.

Pour la troisième fois, lundi soir, 
nos échevins ont “renversé” leur dé­
cision première et décidé de tolérer 
!a construction d'un édifice de ce gen­
re sur la rue Bail. Il s’agit d'un han­
gar qui sera construit en bois par M. 
Dcmers sur le lot qu'il possède en face 
de l’école des Frères du Sacré-Cœur. 

Nous possédons déjà deux “cabanes 
chien” construites avec la permis­

sion bénévole de nos édiles et qui font 
'‘l’ornement” du côté nord de la rue 
Wellington. La troisième sera sur la 
rue Bail, de pa" la décision de nos 
“renversants" échevins.

Si les règlements municipaux «ont 
lettre-morte j>our nos pères conscrits, 
je ne vois pas la ra son pour laquelle 
les citoyens de cette ville seraient 
obligés de s’y conformer. C’est pour 
quoi, monsieur le rédacteur, je "vous 
demande la permission” de me ficher 
désormais de ces règlements comme 
de l'an quarante et de construire à 
a guise. Cela me représentera une 
épargne considérable et je contribue- 
iui ainsi à rendre la ville pittoresque, 
dans le sens que l’entend aujourd’hu 
le conseil municipal.

Voua nanerciant de l’espace accor 
dé, M. le rédacteur, je me souscris, 

Votre obligé.
Arthur CHEVALIER

—La patinoire sera ouverte jnid

VOTRE DEPARTEMENT
D’ACCUMULATEURS

Est dirigé par un homme qui a une 
expérience pratique de 18 ans dans 

ce genre de travail.
Mais ce qui vous intéressera sur­

tout «’est qu’en plus des avantages 
■n« vous retirerez de cette expérience 
vous obtiendrez chez nous un travail 
consciencieux et un service honnête 
et courtois chaque fois que vous nous 
remettrez votre accumulateur pour le 
recharger, le réparer ou l’emmagsti-

WEBSTER MOTORS LTD.
Sherbrooke, Que.

Nom
Nettoierons 
on Teindrons
Vos habits manteaux, car­
pettes, draperies, etc. Ma­
gnifiques résultats garan­
tis.

CROWN LAUNDRY
SHERBROOKE 

T«l. 10

LE RECENT DE LA
Y0UG0-SLAVIE A PARIS

éService de la Presse Associée] 
PARIS, 3.— Le prince Alexandre 

de Serbie, prince régent de la You- 
go-Slavie, est arrivé à Paris, au 
jourd’hui, pour régler les difficultés 
au sujet de la signature du traité 
de paix par les délégués yougo-sla 
ves. Il a dit qu'il ferait des déclara­
tions au sujet de la politique externe 
et interne des Serbes, après avoii 
conféré «eve le ministère des Affai 
res étrangères de France, le Consei 
Suprême et sa propre délégation.

j teilles de Tunlac lui ont fait beaucoup 
plus de bien que toutes les autres 
choses qu’elle a prises et dont elle 
a’eat servie depuis huit ans et qui lui 
ont coûté plue de deux mille piastres.

Mme Hébert est une ga’de malade 
diplômée, et avant son mariage a ex­
ercé sa profession à Montreal pen­
dant deux ans. Elle est aussi une m i- 
sicicnne distinguée et possède une voix 
de soprano d’un charme et d'une pu­
reté rare.

Parlant du Tanlac qui lui a appor­
te autant de bien, Mme Hebert nous 
dit:—

“Je considère le Tanlac bien au- 
dessus de toutes les autres prepara­
tion!, et depuis que je l’ai essayé, je 
puis le recommander comme le re 
constituatnt le plu* rapide que je con 
naisse. Je souffrais de mauvaise di- 

: gestion après me» repas, et cela de- 
I puis huit ans. Les palpitations de 
i coeur que me causaient les gaz se for- 
j niant dans mon estomac étaient si 
fortes que parfois elle* dépassaient 
presque mes forces. Il n’y avait au­
cune nourriture que je pouvais pren­
dre sans en être incommodée ensuite. 
De plus, mon foie et mes reins étaient 
aussi en très mauvais état. Les dou. 
leurs que j’endurais dans le dos à 
la hauteur des reins et dans mon côté 
droit étaient si intense que j’en per­
dais presque connaissance, et souvent 
la nuit, alors que les douleurs étaient 
plus vives, je devais demeurer aisi- 
so jusqu’au matin. Je souffrais d’une 
constipation continuelle et avais de 
sevères attaques de rhumatismes 
dans les épaule» et dans les bras. Ma 
langue était chargée continuellement 
et le blanc de mes yeux était devenu 
par suite de ma mauvaise santé, d’u­
ne couleur jaunâtre.

“Depuis environ huit ans, j'ai cer­
tainement dépensé deux mille pias­
tres, et peut être plu* pour de» trai­
tements ou préparations de toutes sor 
tes, mai» au lieu de prendre du mieux 
j’empirais toujours. Après avoir vu 
toutes les recommandations que l'on 
donnait au Tanlac, je me décidai à 
l’essayer, et il ne peut y avoir aucun 
doute «pie deux bouteilles m’ont fait 
plus de bien que tout le reste de ce 
que j’avais pris auparavant. Ma di­
gestion est maintenant fès bonne. Je 
ne souffre plus de constipation et ne 
m’aperçoit plus d’aucune douleur dans 
les reins ou que mon foie fonctionne 
mal. Mes rhumatismes, comme tou­
tes mes autres douleurs sont dispa­
rus, et ie puis maintenant dormir pai­
siblement. Le Tanlac est si merveil­
leux que tout le monde devrait être 
mis au courant do son efficacité. Je 
ne saerâi de le louarger et i! me 
fait bien plaisir de fuite cette deela. 
rationHPemb mb mb AR TH TH TT 
• ation qui en atteindra d’autres qui 
ont probablement besoin de cette pré­
paration sans rivale.

De telles déclarations ne peuvent 
manquer d'attirer l’attention de ceux 
qui souffrent de la même manière que 
Mme Hébert. La plupart de ceux qui 
souffrent de nervosité prononcée, d o: 
tourdissements mauvais estomac et dé 
rangement du foie et des reins et qui 
sont continuellement dans un état 
demi abattu, ont simplement besoin 
de quelque chose pour les renforcir, 
leur donner plus d’énergie et â aider 
aux organes essentiels à accompli! 
icurs fonctions propres. Le Tanlac est 
un reconstituant des plus énergiques 
rt des plus rapides et, toujours, vous 
orocure un immense soulagement.

Le Tanlac est maintenant en vente 
u Sherbrooke chez M. A.-E. Dubcrgor 
et au Grifith’s Drug Store sou» la di­
rection personnelle du représentant 
spécial du Tanlac.

KOLCHAK FONDERA 
UN GOUVERNEMENT 

DE COALITION
1RKOUTSK, 3.— Us aocial-r»-

vo utionnaire» et let settmvo» a* 
disposent h accepter un compromis 
avec le gonv< mement de Koltrhak, 
en faveur d’un gowernemMit d* 
oaütion responsable, l'émancipa­

tion dea affaires civil** du contrôla 
militaire et des pouvoirs administra 
tifs qui doivent êtrec ontrôléa par le 
congre» des zemstyos réneznznfnt 
établi. Ce programme a été tracé 
par Victor P«polatnoff, ancien mi­
nistre de ITntèriaur. Pepelianetff a 
la tâcha de former un nouveau ca­
binet et II a reçu instruction de le 
former avec des tendance» socialis­
tes le» plu» compatibles avec l'at­
titude de Koltehak contre le bol 
chevisme.

Le gouverneur Yakovleff du dis­
trict d’Irkotek, chef ou parti révo­
lutionnaire socialiste de la drtwte. 
en donnant l’attitude do son parti 
et celle des social-révolutionnaire» 
du centre et de la gauche, a d't au­
jourd’hui que 1s Douma dlrkousk 
avait préparé une résolution de pro 
testation contre 1* continuation d. 
la politique du gouvernement d’Omsk 
“qui serait entendue du monda en­
tier*. mais qu’elle a été supprimée 
par suite de la démission des minis­
tre» d’Omsk et la nouvelle qu’un 
nouveau programme de coalition al­
lait être tracé. Ce programme po­
litique, a dit le gouverneur Yakov, 
neff, pourrait former une base aur 
laquelle les élément» opposés pour­
raient s’unir.

LE FRONT WIT RELIE
LONDRES, 3.— Dans un rapport 

au sujet de la situation au sud de 
la Russie, le 26 novewdire, le War 
Office dit:—

I.o général Wrangle s’eat retiré 
sur la rive gauche de la Volga, mai» 
les bolehevistcs ont subi de lourdes 
pertes. Une de leurs colonne* a étf 
cernée et détruite; tous son trans­
port et un certain neanbre de mi­
trailleuses ont éité pria.

T-es bolehévirte» ont avancé de 
cinquante milles au sud de Varonezb 
La division du général Markoff <. 
contre attaqué les holchévistes sur 
la voie ferrée de Kharkov-Koursk 
a repris Rjava et a avanoé à trente 
mille» au »nd-est de Koursk, faisant, 
dans sa manche en avant, six cent 
prisonnier» et ix canon».

L’armée de Denekin# est mainte­
nant liée aux Polonais, donnant ain 
si un front anti-boloheviste bien uni 
de la mer Caspiene à la Baltique. 
POUR REPRENDRE LA SIBERIE

IRKOUTSK. Sibérie, 3.— Agence 
télégTfiphique russe.— Le gouverne 
ment de toutes le» Russie» a publié 
un décret reconnaissant l'autonomie 
nationale des Mahometan» en Sibé 
rie. Les “mohammédan»” doivent

ont convoquer une assemblée gêné 
ra'e afin d'organiser la défens-. df 
la S :b5ric contre le» bolchevi»te.»

SEULES LES TABLETTES MARQUEE! 
“BAYER” SONT DE ASPIRINE

Pa* d'Aspirin* mm la “Croix Baver

-La patinoire sera ouverte jeud

SENTENCE COMMUEE
(Service de la l’rease Associée)
WINDSOR, Vt. 2.— Le gouver­

neur Clements a visité la prison de 
i l’état, hier soir, et n signé les docu- 
! ment» commuant pn emprisonnement 

pour la vie la sentence de mort pro 
noncée contre Bert Kelsey, qui de 
vait être exécuté cotte semaine. K 1- 
sey était accusé du meurtre dP J a 
mes A. Allen, un résident âgé de 
Coventry.

Un comité d’aliénistes a examiné 
Kelsey et déclaré que son état men­
tal ne justifiait pas l’exécution ca­
pitale. C’est pourquoi la sentence a 
été commuée.

kJtUNDRY

A. H. GENCE
accordeur

Réparation de planas 
l. il Ru* Qaébec Tek •*• 

BLOU1N.
de musique,

^as

An centre des activité* financière»

FWTS H01EI
182 rue St-Jacquc», Montréal

DEPART DES MALLES
Les malles pour la Grande-Bre- 
~ne seront expédiées par le “Mé- 

antie” quittant Halifax le 7 du 
nois courant. La dernière malle de 
'-hrrbrooke rejoignant ce paquebot, 
uittera notre ville vendreedi matin 

1 7.30 a. m.. le 5 courant.

ECOLE DE PEINTURE ET
DE DESSIN A MAIN LEVEE 

Les cours de dessin à main levée et 
de peinture sou» le contrôle du Con 
sell des Art» et Manufacture» sont 
donnés le mardi et le jeudi soir â 7.30 
feure» dan» la salle de la ). ". C. A. 
oin de» rues Dnfferin et Montréal 

Ces cours sont Spécialement donné» 
.our les jeunes filles par madame Sa- 
cala. professeur bien connue à Sher 
irooke. Ce* cours sont donnés gratul 
tement aux élève*. Veuillez vou» in» 
crire sans délai.

FUNERAILLES
ASCOTSTOWN

t oui aurc* alor» la véritable A»Pour le* rhumes, douleurs, né­
vralgie, maux de dents, d’oredies 
et pour le rhumatisme, le lumba­
go, la ariatlqur, la névrite, prenez 
l'Aapirine portant l’estampe "Bay­
er” ou voua ne prenez point du 
tout de l’Aapirine.

Achetez toujours un paquet 
scellé de “Tablettes d’Aapirine”, 
contenant les directions sûres.

pirine l’Vspirine prescrite pa 
les médecins depui» plu» de nia 

neuf mus, maintenant fabriqué» al 
Canada.

1,6» bottes commode» an far 
blanc contiennent douae pastilla 
et ne coûtent qu» quelque* août 
I>ei pbarma-tena vendent auavi la 
plus gros paquets “Bayar”.

U a> a qu’use sarte W’AspMae — “Bayer" — Yaaa devez dira “Bayai" 
L’Aepiria* aet la marqua 4» commerce (enregistré* au Canada) d* la Fa 
briqua Bayar, d* Monoaceti&aeUaater de SabcyllcaeM. Afin qu’il soit bia 
reconnu qu’Aepirin* eat pyuaaym» de produit Bayer, et prévenir 1* jmkli 
conte* la* Imitation», laa pastilles d* la de Bayar porteront l'estaisp* 4) 
tear mangaa d» eommarm générale, la “Croix Barer".

Benoît et un file unique, M. Wilfrid d oleine, était l’hôte de M- et Mme
Breault, négociant de Stornoway.

A la famille en denil nous of- 
Irons nos cordiales sympathies.

-Mlles Eveline Oharbonneau, et 
Georgianna Dumoulin de Notre-Da­
me des Bois, étaient en promenade 
ici dimanche.

—M. Joseph Poirier, de Ste-Ma-

.1. A. Dumoulin, de l’hôtel Centra’..
—M. Alphonse Perreault, télégra. 

ph.st,. à la station du Paciifiqu» Cn
nadien a pm-sé le dimanche dans ai 
famille à Pamham.

—Mme Polycarpc D ortie de Stor 
noway, était d« passage ici, vendra 
di, èUe d visité Mme Jean Breault

(De notre correspondant)

SCOTSTOWN, 3.— Les obsèques 
de M- Laurent Breault, ont eu lieu 
samidi dernier au milieu d’un nom­
breux concours do parents et d a- 

Le service funèbre fut chanté 
par M. le curé J. A. Vaudrcuil, et 
nos chantres locaux exécutèrent la 
messe des morts. Un neveu du dé­
funt M. Joseph Beaudry, de Lac 
Mégantic, rendit avec beaucoup d’â­
me les solis du Miserere ctdu can­
tique A la mort. I,e» autres solistes 
furent MM Moise Martel. Emile 
Bfaudoin, N. P., Eucher Leblanc, 
Eugène Bouchard et Stanislas Té- 
tresult. Mme'O. Tmqiin jouait l’or­
gue. Les porteurs étaient sas qua­
tre neveux. MM. Joseph Breault, 
Moise Surprenant, Hercule et Jean 
Breault.

Plusieurs membres de la famille 
iu défunt demeurant à l’étranger 

s,: sont rendus ici pour la circonstan 
c-, notamment, son fils, M. S. 
Breault, de Stornoway, ses neveux 
et nièce», MAL et Mmes Hercule 
Breault, de Val Racine; Joseph 
Breaudry, de Irfic Mégantic: .Tos-ph, 
Breault. He Rock Forest; M. Alcide 
Galipeault, de Stanbridgr; M. Moi- 
r(. Surprenant, de Rock Forest, et 
m>ii petit-fils, M. Antonio Breault, 
de Stornoway.

Etant l'un des plus anciens «'itoy- 
eus de cette paroisse, B. Breault 
était aussi bien connu et c»timc à 
Val Racine, où il demeura plusieur» 
années.

H laisse pour pleurer *h perte, 
236-6 une épouse dé»o!ce, née Léocadie

YVONNIK
De l’hintoire, du patriotisme, 

de la perfidie, du sublime, vous 
trouverez tout cela dan» Yvon- 
nik. le 10 prochain, en plus d’u­
ne musique appropriée et de jolis 
tableaux.

VAISSEAU EN DETRESSE
Plan Européen, tarif $2.00 par jour | LONDRES. 3 — I-e rteamer anu- 

et plus. [ ricain “Kertvood” a heurté une m..
150 chambres, 80 avec bain. ; ne flottante au large de Vile Ter -

Situé à rinu minutes de marcha de. J ch*’Hn* (I“!1S 1a mcr ^ r'oH- 
termini des chemin, de fer et de,^ _Ag^lnM<t ,,,, rh(>va.

" 'Trois attrayantes salles à diner. : lier» de Colomb, ce soir â 8 hr». Im- 
Excellente cuisine, Bon Service, L,,,,,,,]. 1 ch.

Tarif modéré. -------------------------------
Chas. L. de Rouville, Gérant UN GRAND EMOI

PEKIN. 3.— Des troup*'» jefio- 
n»i--e» ont été débarquées à Fou.
Tchcou, c* qui a era* un granu «anui.

Il y a queloue chose qui plaît dan» ie goût de 
noix de

Grape-Nuts
Les cléments rccon-tituants et nutritifs du 
blé et de l'orge malté contribuent à faire de 
cette céréale le meilleur aliment pour le dé­
jeuner.

Et son prix peu élevé constitue une alléchan­
te économie.

TROIS PLACEMENTS
64%

I. OW»«tttfonn d* im COMPAGNIE DF PULPE ET DB
POUTOIKS D’EAU DU 8AGÜENAY, échéant de 1921 è 19*4, 
aoBÛnatrees ou au porteur, «d eoupurea de $100. $500 et $1.000. intérêt 
payable les lers janvier et jodiet.

Pns : le peir et im intérêt» courus __
Ce» obligation» font partie i’unr émission totale de $^300UlÛÛ. 

l’Jlas mot garanties par le nar t.Mement des turas suivants
o) $7.121.000 d'obdigattonr 1ère hypothèque sur les biens de diverse» 

entreprise* exploitées par la Compagnie, valant (ces biens) plus d» 
$16.000.000;

b) $3.800,000 d'actions privilègiées et $6.321.000 d'actions ordinaires, 
scan portant le droit absolu de direction et d’exploitation des entra* 
prises en question.

Permi le» bien* suiets su* $7.125.000 d'obligations 1ère hypothèque 
donnée* en nantissement, la COMPAGNIE DE PUIJ’E ET DE 
POUVOIRS D EAU DU SAGUÉNAY « EN PLEINE PROPRIETE 
— à part de* conception» ou “ limite*” d’une superficie totale de 994 
milles) — un riche domaine forestier de 774 nulle* qui a lui seul, au 
prix actuel du marché, ferait plus que couvrir rémission de $5.500jOQ(X 

L'actif de $16.000.000 sur lequel e*t gagée en définitive rémission de 
$5300.000 a été accumulé grâce à de» ofaiéhce* d exploitation dont la» 
ACTIONNAIRES» se privaient (en renonçant à leur» dividende*) en 
faveur des OBLIGATAIRES, dont la garantie sr bonifiait d autant 
d’année en année.

Le* bénéfice» d'exploitation des cntrepri-*** de la COMPAGNIE DE 
P. ET DE P. D'EAU DU SAGUENAY ont été l an dernier de 
$1.081.509 34 et dépasseront probablement rette année $1,200.000.

L’industrie de la Pulpe sera bientôt la |««»a importante du Canada. 
1-ex usine* de la COMPAGNIE DE PULPE ET DE POUVOIRS 
D’EAU DU SAGUENAY ont la plus forte production du Canada en 
pâte de bois (pulp).

6%
îf. Obligations 1961 I hypothèque. 6*7 la BRASSERIE 

FRONTEN AC limitée, ven luv .iu pair plus l'intérêt couru, et comportant 
prime de 10% en actions ordinaires entièrement libérée», actuellement 
cotées en Bourse à 65. que nous rachr feront en argent a itP'â de leur voleur 
nominale

Ce» obligations, faisant partie d une émission totale de $1.100.000. 
sont gagées sur un actif de $2.576.294 ?5.

Avec an capital-obligation* de $700,000. la BRAiOSERIE I RON- 
TENAC a fait $63.697.29 de bénéfices en 1915 st $207.925.63 durant 
le» neuf premiers mois de 1919.

Avec le produit des $400.000 additionnels qui viennent d’être mi» 
sur le marché, la Brasserie entend doubler sa production. Se» béné­
fice» seront cette armée d’au moins $275.000 et devraient attendre 
$500.000 en 1920. Pour l’intérêt de toutes les obligations, i! ne faudra 
que $66.000 per année. /.’ action ordinaire offerte en prime a donc an 
grand avenir.

Vu son fort rendement et »a longue échéance, l’obligation de U 
Brasse ne Frontenac fera prime quand le taux de l’intfrét aur. baissé.

Oj6.35%
iil. ObUfnions 1ère hypothèque 6!y ; de la MONTREAL

TRAMWAYS CO., échéant en 1924. Pr.» I001/;. KmHrmen* 6.351?. 
Bénéficiant du régime aasuré à la Compagnie par le Parlement pro­
vincial. cette valeur eut aujourd'hui l'une aex plu. sûrex qu'il y mit njr 
le marcAr Natte maison an a placé à elle «eule pour plurueur» million»

A part eea trahi valeurs parfaitement» sfirrs, qui par leur rendement 
élevé pré»entent un intérêt tout particulier, nous offrons un grand 
chois de placement». entre autre»
BONS DE LA PUISSANCE à échéance» varice», au» cour» du marché

rvndemsnt de* 5 10 â 5 ^j58-
BONS DE LA PROVINCE D ALBERTA Echéance 1922. Rende 

ment f>(%.
OBLIGATIONS MUNICIPALES

EDMONTON ....................... Echéance, de 1910* 1933 et de
I9S0 * 1933. Rendement 6

CALGARY.......... ......................Echéance 1941. Rendement 6 %
HULL   Echéance 1923. Rendement S1/,%
S.-LAMBERT .................. Echéance I92è. Rendement 5'
GRAND’MERE ............... Echéance I94é> Rendement 5' ;%.
MAISONNEUVE........................ Echéance I9M) Rendement ‘>'''2%.
MAISONNEUVE.....................Echéance 1952 Rendement U/;%.
NORTH VANCOUVER. . Echéance I9WI. Rendement 6 %.
OUTREMONT . Echéance 1922 Rendement V/1%.
MONTREAL-EST............... Echéance 1922. Rendement ’t1 2%
MONTREAL-EST (garante) Echéance 1932. Rendement 6 %.
Pte-AUX-TREMBLES(tar ) Echéance 1922 Rendement 6 %.

OBLIGATIONS SCOLAIRES
SAINTE-AGATHE............. Echéance 1935. Rendement ÎV2%
SEIERBROOKE(eoonm prot ) Echéance 1947 Rendement 5Vj%.

Pinapartaa renaaignemenls aupplémenteire», formule» de aouacrip- 
tioaa. aur demande.

Sar demande étalement, noua voua feront adreraer gratia notr» 
périodique bi mensuel, la RENTE, rédigé par M. Olrvar Aaaelm 

En marbre de placement», consultez votre notaire.

yersaille
VtJUAUB

OTTAWA
Imm. nt LA 

H AN QU a N STTONALf

idri caire 
yais MONTRÉAL

BANQUIERS
QUÉBEC 

Ru* S.-J* an, 194
. BOSTON 
EquiTcair Bine.;

De vorenung tx Milk Sts.
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? QUEL CADEAU ?
OFFRIREZ-VOUS A VOTRE FAMILLE POUR LES FETES?

PIANOS
Gourlay

Gourlay Win­
ter & Leeming

Mozart
Blouin

Pianos automatiqaes
Gtarlay Winter & Leeming 

Goirlay Angelas 
Ennis

Cadeaux 
Pratiques 

pour 
Noel

Columbia
Brunswick

Gourlay

6,000 disques Columbia en magasin

Ceux qui ne reçoivent pas notre 
supplément mensuel de disques 
Columbia, n’ont qu’à nous faire 
parvenir leurs adresses et nous en­
trerons immédiatement leurs noms 
sur nos listes de distribution.

WW

«•.W ■1"-»

Si vous voulez nous permettre de vous faire 
une suggestion, nous vous dirons immédiate­
ment qu’il y a pas un cadeau au monde qui 
puisse procurer une plus grande joie à 
votre famille entière qu’un piano ou un 
pronographe.

La musique n’est pas seulement un agréable 
passe-temps, mais elle est un besoin.

Quel meilleur moyen de se reposer, quel 
meilleur moyen de se remplir l’âme d’idéal 
que d’écouter une musique parfaite, le soir 
au coin du foyer ?

Vous en anticipez déjà tout le charme, votre 
famille désire depuis longtemps que la mu­
sique prenne place à votre foyer. Réalisez 
votre rêve et comblez les désirs de votre fa­
mille en installant chez vous, à Noël, un 
piano ou un phonographe.

VENEZ NOUS VOIR
Nous avons 
l’Instrument 

que 
vous 

Désirez

Nos condi­
tions de 

Paiements 
faciles vous 
Conviendront

Edifice Casino 
195 rue Wellington 

Sherbrooke
Arthur Blouin

m.

Téléphone
971

751w

i
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Petites Annonces DANS NOS THEATRES
""TO»"”

ON DEMAND K — Des ouvriers. 
SWresser à C. A. Oing ras, Jenckes 

229-jno.
DE BONS GAGES pour du travail A !• aaisoa. Noua avons besoin or 
vous bout fabriquer des bas sur l'Au­
to Knitter, uns mer h me rapide et fa­
cile do fonctionnement. L’expérience 
s’est pas néceesains. La disUnce n’est 
pas son plus une consideration, fas 
de sollicitatioc. La laine est fourni* 
Peur détails, un timbre de S «vis. 
DépL é72-C, Auto Knitter Co., To- 

165-j co.
ON DEMANDE un bon boulanger 
d’expérience. S'adresser à J. N. Pa- 
i|uin, Windsor Mills. 236-0 ch
ON DEMANDE des vendeurs—Ville, 
village ou à la campagne. Ligne com­
plète et exclusive des arbres racines 
en entier et arbrisseaux pour le jar­
din, le verger ou la ferme. Position 
très profitable et permanente pendant 
toute l’année. Aucune expérience né­
cessaire, nous vous enseignerons. S'a­
dresser à Luke Frères, Limitée. Mont­
réal.

HOMMES DEMANDES — Pour 
aller à Holland Vt., Inutile de se pré 
senter si on n’est pas habitué de tra­
vailler dans les bois. N. N. Walley & 
Fils. 237-jno.

AGENTS DEMANDES

SEIVANTES DEMANDEES
ON DEMANDE une servante pour ou- 

r age général. Sadreeeer au Notaire 
Dubuc. 76 King ou 92 Larocque.

228-j.n.o.
ON DEMANDE — Une serrante 
pour ouvrage général. S'adresser a 
Mme Frs. Goupil, 7 rue Alexandre

237-jno.

A VENDRE
A VENDRE — Bois débité et bû­

ches pour chauffage. $12 la corde de- 
livrée. S’adresser a W. E. Loomis, 

226-jno.
A VENDRE — Deux chevaux d’ou 

vrage, noirs, pesant 1000 et 1100 lus. 
A l’écurie chez L. O. Noël. S'adree- 
ser à Jean Aubin. 232-6-p.

^ Terre No. 11 — Une ter

r
re de 50 acres avec rési­
dence de 7 chambres, — 
grange de 26x40, eau cou­
rante, verger de 60 pom­
miers; 5 vaches, taures, 
8 porcs, 35 poules, 3 che­
vaux. Stock roulant, instruments 
aratoires, outils et récolte com­
pris. Prix $4,500.

H. H.MORENCY. 20, rue K ng 
TCI. 1607.

ON DEMANDE des agents de con­
fiance pour vendre des arbres frui­
tiers et ornementaux. Bon salaire à la 
semaine. Echantillons et articles di- 
\ers gratuits. Territoire exclusif. Ecri­
re Pelham Nursery Co., Toronto.

228-j.n.o.

LOGEMENTS A LOUER
A LOUER — Deux jolis loy­

ers dans l'édifice O’Donnell et Mor- 
risette, rue Wellington — 4 cham­
bres par loyer; bains et lavabos; Poê­
le à gaz, etc.. S’adresser à Léopold 
Chevalier, Téléphoné 190 ou 362

237-jno.

A LOUER
A LOUER — Soubassement no 180 

ru» Wellington. S’adresser au ^maga­
sin Kushner.227- Jno.

A LOUER — Garage; possession
immédiate. S’adiesser à 193 Beivi- 
dère. 237-1-p.

CHAMBR& A LOUER

A VENDRE — Un traîneau rap de
aussi quelques poulins enregistrés 
Hackney, tous les âges. S'adresser 
à Mme J. E. Jamieson. Lennoxvilk, 
Tel. 345-3 234-jno.

A VENDRE — U 
International pour 
14x18. S’adresser a 
Coaticook, Que.

^ne presse a foin 
vm cheval; balle

A. L. Dupuis 
236-6-ch

A VENDRE. Maison de 26 x 28, deux 
étages, bonnes fondations en pierre 
de 7 pieds, cheminée extra bonne. Cet­
te maison n'est pas finie, le bas est 
tout lambrissé en dedans et bien lo­
geable. Terrain de 45 x 100 avec écu­
rie et poulailler de moyenne dimen 
sion, le tout pour $1,700.00 comptant. 
Chance exceptionnelle pour un prompt 
acheteur. Doit être vendue d’ici à 10 
ou 15 jours le plus tard. S’adresser 
sur les lieux No. 70 septième Avenue 
Sherbrooke-Est. “Rue suivante de la 
Rue Murray”. 236-2 p.

FEI T FILLES 
EES

i pour travail­
ler daaa la cuisine au (bâteau Frua-
ON DEMANE uns fille 
1er dan* la cuisine au 
tenac. S’adresser à M Roberts.

217-jn.o.
ON DEMANDE — Ur.e fille ou 

femme pour aider au chef-cuisinier 
aussi une fille peur Isver la vaisselle, 
d’adresser h l’nôtel New-Sherbrooke.

218- j n o.
ON DEMANDE — Une femme 

pour veiller su nettoyage quotidien 
.l'un bureau. S'adresser à Canada Li­
fe Co., 24 rue King. 235 3 eh

ON DEMANDE — Une femme 
•►our balayer et laver les bureaux. Ou 
vrage permanent. S’adresser à La 
Tribune. 235 jno.

ON DEMANDE — Une fille pour 
coudre. S'adresoer au No 162 rue 
Wellington 235-3-p.
ON DEMANDE une jeune fille d’ex- 
périence comme commis, devra parler 
les deux langues. S’adresser au maga­
sin Tobin, Bromptonville. 236-6 ch.

Théâtre PrtNÛer Théâtre Priacesi
BOUS LA MEME DIRECTION

AUJOURD’HUI
Kenneth Harlan dans " THE 

TREMBLING HOLR' •: partie»— 
Cleo Madison et Eileen Sedgwick 
dans le premier chapitre de “THE 
GREAT RADIUM MYSTERY” 
Larry Semon dans ‘DULL CARE' 
Comédie en 2 rouleaux Dernier 
chapitre de “ELMO THE MIGH­
TY”

AUJOURD'HUI
Eailc Williams dans — “ THE 
BLACK GATE’’ 5 partie» — Ma 
rie Walcamp dans “SPURS and
SADDLE” No 4 
gram et autres.

Screen tele-

VENDRED1 et SAMEDI -Wai 
lace Rcid dans "YOl.R E FIRED”

f CASINO
Noue choisissons nos vues

SPORT
MIUES

LIGUE DES MANUFACTURIERS 
LE SHAMROCK VICTORIEUX
Le Sham rock u défa t v Paye 

hier soir sur les Alice» N< w Bowling 
en prenant deux parties sur trois.

X. Paye des vaincus a obtenu la 
meilleure moyenne pour partie sim-

AUJOURD’HIH et JEUDI: Le plus grand drame de mystère au monde. 
“LA 1 Heme CHAJSE” en 7 magnifiques parties présentant Yvonne Del 
va, Creighton Hale et Marc McDermott. — Aussi Harold Lloyd dansON DEMANDE — Une sténogra­

phe connaissant les deux langues et j “FM ON MY WAY”’ — Vues Outing Chester et autre*, 
ayant de l'expérience. S'adresser par . ■
lettre B. de P. C. 423 et mentionner l VENDREDI cl SAMEDI: QUI est M. X. .. dans “THE TRAIL OF
salaire.__________________ L37---un. ! THE OCTOPUS”? — Herbert Rawlinson. Florame Bilünys et Stewart

Holme» dans ”A pANGKKOUS AFFAIR” 6 parties.CHEVAUX A VENDRE
A VENDRE — Nous venons de 

recevoir un char de chevaux, ainsi 
lue des vaches laitières. Paul Drouin 
595 rue Notre-Dame, Thetford Mines.

233-6-p.

LUNDI et MARDI —Grande ouverture de dernière série Pearl White 
dans “LE SECRET NOIR.”

AVIS

A LOUER. Chambre meublée. S’adres­
ser au No. 2b rue Kiiiy. 236-2 p.

DIVERS
CUEA-NCEb •- Nous acnetcn. 

toutes sortes de créances, billet», comp 
tes, etc., S'adresser à F.-A. Poisson, 
155 Wellington. Tel 1564. 193 jno
Mme GEORGES NADEAU a le plai- 
sir d’informer le public qu’elle a ou­
vert une salle de couture au No. 
Première Avenue. (Robes, manteaux, 
costumes, etc.) Satisfaction garantie. 
Prix modérés. 236-2 p.

PERDU
PERDU — 4 moutons blancs, par 

tis depuis mercredi soir le 26. Re­
tourner à Wm. Bernard, R. R. No 1 
Compton, ancienne ferme de M. Hen- 
n Leclerc. 235 6 p.

PERDU — Dimanche, à partir de 
la cathédrale, à la rue Alexandre, en 
passant par les/rues Marquette, Peel 
et Kiny, une saeoehe en cuir conte­
nant une certaine somme d’argent.-^- 
Retourner au No 46 Alexandre. Ré­
compense. 237-2-p.

OEUFS ET VOLAILLES

A VENDRE. — Un poêle combi­
naison, charbon, bois et gaz. Serpen 
tins compris; aussi coffre-fort., pré- 
larts, lavabo portatif, etc. S’adres­
ser au Dr. H. C. Cabana, angle Galt 
et Belvédère — Au-dessus Banque 
Nationale. 237-6-p.

A VENDRE — Maison avec res­
taurant; beau poste de commerce, 
bonne clientèle; vente pour cause de 
lépart. Pour information s’adresser à 
J. A. Parent, 52 rue Alexandre, Sher 
brooke. 237-6-ch.

A VENDRE — Un manteau en j 
Astrayan noir pour dames, longueur j 
ruis-quarts, n’ayant presque pas scr-! 
.. vendra à bon marché. S’adresser 

à Philias Sinotte, Bromptonville.
237-jno.

ARGENT A PRETER

AVIS est par les présentés donné 
que Dame Jennie C. Brown, de la 
cité de Sherbrooke, épousé séparée 
de bien de Frank N*rcro*s, gerant, 
du même endroit, et par ce dernier 
dûment autorisée, et que les héritiers 
J? feu Charles G. Brown feront ap­
plication à la législature, à sa pro- 
chaiie session, pour l’adaption d’une 
loi, légalisant le testament de Charles t 
G. Brown, fait sous forme hologra- 
phe, et dûment homologué par les 
protonntairea léonard & Bachand, de ; 
la Cour Suuérieurc, du district de St- 
François, le 9 avril 19)9, et plu* par­
ticulièrement pour être autorisi s à 
vendre et disposer des meubles et im­
meubles de la dite succession de feu 
Charles G. Brown, de les hypothé­
quer et peur obtenir une autorisation 
spéciale de disposer de certains im­
meubles; pour faire nommer un exé­
cuteur et étendre ses pouvoirs au- 
delà du jour et an fixés par la loi, 
et généralemcint pour autoriser le 
dit exécuteur à régler la dite succes­
sion. ,
Sherbrooke, le 17 novembre 1919 

N1COL, LAZURE & COUTURE,.
Procureurs du requérant,

225-26-3-10-ch.

VENTÉ A L'ENCHERE
SAMEDI, « DEC. 1919 

a la ferme de 
. PHILIP LOWE. 

près de Brockbury Siding, Que.
2 chevaux, 1 vache, 50 poules, tous 

les instruments aratoires et outils, 
voitures, traîneaux, harnais, certain

AU THEATRE
HI6 MAJESTY

9
Un Excellent programme pour 
AUJOURD’HUI SEULEMENT 
La direction a le plaisir de vous 

présenter
LA FANFARE DU

53s Rtg.-Harmonie
Dans un concert musical qui 
durera une heure et vingt mi­
nutes, ainsi que l'intéressant 
pellicule.

“CONQUERED HEARTS” 
Avec Marguerite Marsh dans le 
premier rôle. C'est une histoire 
toute palpitante d'intérêt et un 
portrait remarquable de la vie 
moderne.
Veuillez prendre note que le

homme d'expérience. M. Roy Beer- 
worth restera gerant du Rock-lsland 
Store.

—M. W. H. Daniels qui ,st à Sher 
brooke à l'hôpital est beaucoup 
mieux.

—La mauvaise tempéroture de 
ces jours derniers est probablement 
cause qu'il y a beaucoup de maux de 
gorg,, dans notre village.

— voie, ce que dit dernièrement 
un arpenteur géodisien du lac Mem- 
phremagog. 11 y a 21 îles et 60 ruis­
seaux coulent dans ce lac. ],a lon- 
guiur est de 28 milles. Niveau 683 
fiieds au-dessus de la mtr. Ow“

pie, soit 218, tandis quç T»t*i du
Sham rock a ubtrnu 1. plus haut sco -
r,. 669.

Béaultat détaillé:

PAGE

N. Page 142 ?1R 199—565
Smith 185 133 133—401
Murphy 146 160 127—423
Whiting 147 173 163- -48.'!
Poole 141 177 139 —457

777 851 761-2329

SHAMROCKS

Con war 159 167 165—49’
Brown low 146 168 18’ - fis
T.-.-I 157 212 200—069
Saunders 166 134 197—tir,
Maskell 148 163 139 —450

776 844 885-2505

POUR DONNER UN COMTE
A 2 MEMBRES DU CABINET

TORNTO, S.— L’honorable W. E. 
Raney, procureur-gi néral de l’Onta­
rio, a démenti un artic’e paru dans 
un journal de Toronto, disant, que 
l'on avait fait des ouvertures h W 
H. Casselman. M. P. P., pour le 
comté de Dundas. afin qu’il laisse 
son siège à M. Raney. M. Casselman 
est un Fermier-Uni.

Le premier ministre Drury a dit 
qu’il ne savait rien des offres nui 
auraient été faites a G. W. E.vics- 
tone, conservateur, do Muslmka. et a 

Head 1742 pieds au-dessus du ni- VV. J. Br agg, liberal, de West Dur- 
veau du lac et 2425 au-dessus du ni- ham. de démissionner pour donner 
veau de la mer. un comté à l'honorable Manning Do-

concert commencera 
heure»

à 8
* ifr «sfr ♦ *î» 4* *i? •S1 ,£,+•& ++rfc‘i’•fc 41 /

*
*

Dette* ordinaires, jugements, ■'a‘‘]effetR mobiliers, séparateur et accès-
nwiiiT tvt rt V f* n f* fl fl • ! w ‘soires, foin, paille et grain, pommesdes contre manufacturiers, marchande 

ou particuliers, immédiatement ré- 
rlécs sans intérêts, paiements faciles, 
nformations gratuites par malie. Le­

mieux, 43b Place d’Armes, Montréal.
236- déc. p.

ON DEMANDE

de terre. 7,000 pieds de bois scié, 35 
cordes de bots de chauffage, un auto 
Ford, modèle 1916, en parfait état.

Tout doit être vendu, car la ferme 
a été vendue et M. Lowe quitte le
pays.

Conditions six mois au-dessus de
ON DEMANDE — De la couture I $10.. par billets. La vente commence 

à domicile, 54 rue Alexandre. 235-2-p j re à une heure precise.
_________ ______________________ 1 A NEWMAN. Encanteur.

236-3 ch.

AuL— V.'' û..
L ’ . V '.v'

-%,
■ -• ’-H.. ‘ .'‘«J

AVIS

Bargain» extraordinaires avant d'al 
ier en hivernemtnt. Nous possédons 
ic plus beau lot de cochets de toutes 
lac»»: Rock Barré et Blanc; Rouges 
Rhode-Island; Wyandotte Blanc, Ar­
genté et Dore; Orpington Blanc, r su­
re, etc.; Minorque Noir; Andalusien, 
Espagnole, Game Innien, Blanc, h au­
ra <t Foncé; Leghorn Brun, Blanc, 
Fauve, etc; Dorkings, Campine, An- 
ona, Brahma, etc. 100 beaux cochet» 

des races ci haut énumérées, à $3.00 
pièce. Pour vente immédiate aeule- 
ment — Satiafaction garantie. —Jeu- 
nea coq Dindes Bronzé, pesanteur de 
20-23 Ibs à $16.00 chacun; Pesanteur 
17-20 Ibs, à $12.00 Femelles de $8.00 
à $12.00 selon pesanteur. — Oie* Tou- 
ouse et Embden de choix: $150® le 

trio jusqu’à $26.00 Canards Cour- 
reurs Indien Blanc $7.50 le tno, tant 
qu’il y en aura. Muscovy Blanc, $10. 
* trio. Trio Canards sauvages, $8.00 
Outardes, Paons, faisans, Pi**®0"- 
—6 couples Fautail B.anc, $2.60 le 
couple ; 10 couples Tumblers Rouges, 
$2.60 le couple; Voyageurs a $3.00 
quelque chose do choix. — Lapins de 
races pures, prix réduits. Demandez 
nos traités sur l’élevage du Ihndon 
aussi du Lapin. India/.ensab.es à qui­
conque garde cea précieux animaux; 
25 sous chacun. Brochure contenant 
20 gravures des races de volailles les 
plus avantageusement connues au 
paye, 20 aous par poste.

Nous sommes les plu» grands m- 
termédiaires ai. pays: Achetons, «le­
vons, vendons, échangeons tout en 
fnit de volailles de races pures. Ecri­
vez nous vos besoins. Inclue» toujours 
timbres pour réponse prompte et as­
surée Nous achetons les volaille» 
grasses: poules, dindes, oies, canards

AVIS est par les présentes donné 
que In ville de East Angus fera np- ! 
plication à la législautre. prochaine 
session pour faire amender sa charte.
2 George V, Chapitre 72, aux effet» 
suivants: Pour obtenir ’> droit d'impi 
ser une taxe spéciale, n’excédant pas 
$0.50 sur chaque poteau placé dans 
ses rues, ou dans d’autres endroits 
publics, en la ville d’East Angus; le 
droit d’acquérir, de développer et 
d’exploiter des forces hydrauliques 
dans la ville d’East Angus et en de­
hors; le droit d’acheter toute compa­
gnie d’éclairage, exploitant dans la 
ville d’East Anpu*. et le droit de 
foqmir au public en général, dans 
la ville d’East Angus et en dehors, 
l’énergie électrique pour toutes fins 
commerciales et industrielles y com­
pris l’éclairage; pour demander que 
le maire et le secrétaire-trésorier de 
la ville soient tenus de parler les 
deux langues; pour faire dire que le 
règlement 134 de la corporation de 
Westbury, tel qu’amandé par le con­
seil de comté, du comté de Compton, 
à sa session du 8 juillet 1907, est 
expiré, et que l’amendement du 3 
juillet est légal; pour permettre à la 
ville de ae porter acquéreur des im­
meuble» vendus pour taxes; autori­
sant la viUe à faire toutes dépenses 
nécessaires pour annoncer les avan­
tages de la ville et pour faire lea ré­
ceptions officielles jugées nécessai­
res; pour autoriser la ville à payer 
lea dépenser de délégations qu'elle 
jugera à propos d’envoyer dans dif­
férentes missions; obligeant le con

STOKE CENTRE
FETE SON DURE

(De notre correspondant) 
STOKE-CEENTRE, 3.— Diman­

che soir, le 23 novembre, à l’insu de 
celui qu’ils honorent et auquel iis 
voulaient per des preuves plus évi­
dentes que j aimai», témoigner leur 
vénération comme leur sincère et 
respectueux attachement. Us pa­
roissiens de S: -Philemon de Stoke 
s? réunirent à la salir de réception 
pour fêter le vingteinquième anni- 
veraaire de prêtrise de leur digne et 
vénéré’ curé.

Quelques inatants avant l’ou­
verture de cette soirée organisée se­
crètement M. le maire et autres »c 
rendirent au presbytère prier M. le 
curé de vouloir bien rehausser de sa 
présence une intime et familiale réu­
nion.

Un peu aurpris de cette nouven». 
mais sans doute heureux de la dou­
ce prévision qu’il eût aussitôt de la 
surprise qu’on lu' réservait, il ac­
cepta et l’on ne tarda pas à saluer 
son arrivée par une marche joyeuse 
après laquelle suivit immédiatement 
la lecture d’igie magnifique adresse, 
dam laquelle les paroissiens décla­
raient unanimement l’amour, le ree- 

__ ____ _ __ ____  ______ pect et la recormaiasam> qu’fis ont
seil municipal à donner aur requête I et garderont toujours pour leur ru 
un referendum sur la question de sa- | ré.
voir s’il est à propos de donner quatre | pUi<> une pouponne, ravissante coin

Ouverture: Chant de fête, choeur;
| Solo, M- S. Tremblay; acrompagna- 

trice. Mlle M. Destajirier.
Datamation. Le meurtrier, M. H. 

Laflamme.
Comédie: Le razoir à Papa.
Personnages: Georges, Clément

! Girard; .Désiré, Paul Girard; Cons­
tant. Ôliva Pinard.

Chansons comiques. MM. A. I-a- 
flammc. O. Bergeron, G. B as tara- 

; he. N. Hébert, G. Laroche.
Entr’actes ; virtrola : morceaux 

i choisies; chansons: Les Regrets, 
M. H. Chartier.

Opérette. Les Voyageurs Impos­
sibles; Paul, G. Bastarache; Louis, 
O. Bergeron.

Musique; Duo, tmrchc: Mlles G. 
Mflknfant et M. Deslauriers.

Déclamations suivies: M. H. La­
flamme. O. Bergeron, G. Bnstara- 
che.

Chanson. Les semailles: M. A 
Laflamme.

Chant, choeur: A Stoke Centre 
tous les coeurs sont unis.

Le programme terminé l’on réité­
ra à M. le curé, des voeux sincère- 

■ pour le tprolongoment indéfini de sa 
carrier,- si bien remplie, souhaitan 
avec ardeur qu’il continue long 
temps au milieu de nous cette vie 
de dévouement enlassable et de pn 
temellc bonté dont il a toujours fak 
preuve, et le bonheur de se réunir 
une fois encore, un autre soir de 
de novembre, pour célébrer solen- 
nel’emcnt dans un même esprit 
d'entente et de fraternité 'les 
noces d’or de notre digne evrré et 
pasteur. M. l’abbé J. E. Lemieux.

Aurons-mous ce bonheur? . . Dieu 
veu’lle nous en faire les privilégié*!

:-L AINES-:
Nous venons de recevoir un nouveau lot de laine à 

gilt-ls. Nuances : bleu pâle. rose, cerise, vieux ruse, rou­
ge. routte foncé, vert, bleu -dice, jaune, noir et violet. 
Aussi laines Saxony et Shetland, Uee Hive, Glacée et 
t anadienne.

S. FORTIER
20 Hue KING-EST

«>
♦>
*
+
tfr
Cï*
.>*
♦i*
❖ 
<î* 
* 
* 
* 
* 

«4» -V
V V

conseiller» au lieu de deux, au quar 
tier nord; pour autoriser le conseil à 
passer tous règlement» qu’elle juge­
ra à propos touchant la construc­
tion des édifices publics et privés; 
la construction des chemins et trot­
toir* et généralement toutes construc­
tions ayant un intérêt public; pour 
amender la loi Je façon à donner 
le droit de vote aux employe» de la 
ville; pour autoriser la ville à em­
prunter *ur bonda ou debentures 
d’annuité; pour faire dire et décla­
rer que certaines rue* non encore 
homologuée» sont de» rues publique»;

etc U il plus hauts prix du marché- p0Ur faire dire et déclarer que cer 
Ecrivez-nous avant d’aller ailieui», ^ng articles des Statuts Refondus
nous avons ce quil vous faut. Nous 
faisons une spécialité demande 8c 
cheval frais tue, pour yolaïUe», jmr
Ætux^^n^N’ouÆ^'
rrF^A^inMK:
LA st-Hraciuthe, Qu-,
Arthur 3* «a $ «*e-

ne s’appliquent pas à la ville d'East 
Angua, #t généralement pour faire 
amender la charte de la i ille d East

Sherbrooke, le 1 novembre 1919 
NI COL. LAZURE ft LOI TT RE, 

Procureurs du requérant.

me un ange, parut sur le théâtre et 
s'avança lui présenter, en pronon­
çant de* voeux d* bonheur, un »p!en 
dide hovsquet de fleurs blanches.

Enfin. M. le maire au nom de tous 
lea paroissiens, remit à ce digne re­
présentant du Christ., comme gage 
d’affection respectueuse et de re­
connaissance, une jolie bourse de 
$150.00.

Nous nous figurons l'émotion qui, 
en ce moment, étreignait le coeur 
religieux et tendre de re bon pas­
teur, mais cependant, par une allo­
cution d» choix, où le* compliments 
répondaient aux louange», il sut 
gracieusement aocueil’ir ces hom­
mages et les compléter de spirituels

FAITS ET AUTRES
AROCKISUND

(De notre correspondant)
ROCK-ISLAND, 3—- Mme Lee H. 

Hopkins est sérieusement malade. 
Elle eet frappée d’un,, pneumonie.

—Mlie Annie Cantlay et MU» Jes­
sie Thow qui sont parties il y a quel­
ques mois pour leur vieille patrie 
!'Ecosse sont revenue* au Canada 
vendredi dernier sur le C. P. O. S. 
Empresse of France.

—Les Mlles Trudeau et Wheeler, 
qui sont sur le point de quitter Der­
by-Line, vendront privément leur 
ménage ct de plus un lot de terre sur 
la Highland Avenue

—Mime Emma A. Ibiikins est par 
tir pour aller passer Thiver auprès 
de son fils Daniel à Oakland, Cal.- 
fomia.

—MM. John C. Holland et John 
A. Tilton viennent d'aoh'-ter le mor­
ceau de terre de Haskell, situe au 
nord de la Vigne du Boston and Mai­
ne.

—Mme Charles Wade qui a subi 
une sérieuse opération à l’hôpital t 
Sherbrooke, prend beaucoup fie 
mieux. M. Wade a eu le malheur 
de se faire couper le bout du pouce 
droit pendant qu'il travaillait à 1» 
Lay Whip» Factory.

—M. Jérome T. Flint qui fut pen­
dent près de 56 ans le seul «pharma-rrmerriement*.

Ce fut ensuit la partie d’amati- rien des trn - Vil';:ges vient dr ven-
renuerart. qae musicale de la soirée..’ Le pro- dre tout à M. William H. Brown of

226-26-3-10-<h gramme servant fut «imvi. Pittsfield, N. H. M. Brown est un i

Ne manquez pas 
de vous procurer 
de la

WRKLEYS
Enveloppée de manière à as­
surer sa parfaite conservation 
sous tous les climats et dans 
toutes les saisons.

Hermétiquement cachetée— 
elle se conserve bien. La 
gomme parfaite dans 
paquet parfait.

Apres
chaque

repas

Saveur
Dure

ï

y

Il ne Pouvait 
Pormir ’

M. F.rnest Clark, officer de 
police, 338, rue king, Kings­
ton, Ont, écrit:

' Pendant trois ans j’ai souffert «W 
nervosité «»t d'iu.-omniv oroü» qu* 
<*>la était causé par !»• surmena*** 
J'avais d«> fréquent» maux do tôt*. <Wm 
douleurs névralifiqu"* ftt: dos élance­
ment»* dans les nerfs ot los musclas. Ja 
souffrais d'indigestion* ma respiration 
était court» ot je rao fatiguais famla- 
ment. Jo «’ommonçai un traitamuit 
avec la Nourriture du Dr Chaa© poor 
les Nerfs «t sept boîtes d« oe roméd* 
mo guériront do tints mes nymptAmea. 
Je me sens maintenant cent pour oant 
mieux que j'étais, et jo dois mmeroler 
la Nourriture du Dr Chaao pour lea 
Nerfs pour la botum santé* dont Je jOM 
mai u tuna ut”.

La Nourriture dn Dr Oha«e pear 
Nerf-*. r,o cunt* 1» twite, tf pour 12 76 cbm 
tous le* marchand», ou d hdioan»oo. Bata» 
a Go., Ltd.. Toronto »1

t'AUJIE-NT L,0,
duDh.Ghase feéH /

I’our Les

h» rty nvinistre de 1’Agriculture.
M. Drury a dit qu’il ne savait pas 

•qui avai* fait naître ces rumeurs.
Le bureau des gouverneurs de l^u- 

niversitc de Toronto a inrvité à un 
banquet, ce soir, l’honorable Drury 
et les membres de son cabinet.

CARTIiS PROFESSIONNELLES
AVOCATS

XKXIU l V I lîl CPITI RE rr KlNO,
ool, r * . 't I;» ronronne. üfrM
Laiure. .1 < loiture L. LL.. Hector H. Km* 
IL C. I... hô, rm- Wellington. "

LIOM mu 1. LLL. AVOCAT. RWFiri
V • • v i. . • 1, TANV J15.

t uc V\< i ,'to’i M.erbroo! e. Qui1.

J H H MAY. A VtHA , I fl’ICF. U T|7a-CT*l* phi lv vjj., /t» i ut k ng, i r,^,. g*• Qu^L.t
Li iU-ANf ht hoisvy.h r, avocats ko;: :i ü 

Itaiiuu* IL fiaiu^. 144 rue Wellingt"». uvr-
I brutute, Quf.

O 111 BADY 1 ON, âV<M AT .
U , Botte

i 6M Bunan A L*4t-
A >’ • üc 4 1-2 à 8 1-2 p. m

w c tb.m \ a vm wt. EDincx eouraa
!... r i. Sbi ri rv».k.-, QiiA.

COMPTABLES
SlLAIBJ II i BLANC, aODmcSMOM

ulilf-, A^viit* |J .itaurniK-e, B ii/i,»- Qa.iqa^
kutionale, »7 nie W cil maton, T^lft^horM 1 

BM AN' KU IT B F. (ilk. AL DI TE ITRS-OOM^
tu‘■ i I fi*f tiutM’ft, loi* rue Weiiinftoa, Têt
.i , 

DENTISTES
>r. VALklOUC OUVIKR. CHiRrRüIEH-OBTte

ti-te, I ï.fur Oli\.-r, Aft*ie k Lu* «t tr r , TfW'; 'fi ^‘i 1-
LNCANTEURS

J J IIRIl 1 I I il. L
• CoœptaMe, Auditeur. F,, 

ru** Wellington, Ill4>pboueone 71. * ^
INGLaMELKS civils

AkUAND CRErKAU. IN(»CNIEUR
Arpenteu . rapp te techatetM, 
duc, travaux n.unirlpauK. 14S. me 
tou, Tf-i* i-li.ine 64V.

1 oit* ri

kli.NAl.XT ET NIONAÜLT, INOKKIEOH 
▼ lift et Municipaux el Arpeuteure, 
banbom, SLerUiouke, Quft. Télépliaæ 
luap*-< Leuro, rapporta el Arpealegee 
genre*. 

MEDECINS
>w begin, m n, ur.tizoïvB atmnÂS

fNpe< UlltA. Maledlea <tea yeux, dee orellW d| 
tiex ct dr le (urge. TéL 070, 47 nea Breefti 
l’arc Reclne.

Dr O. A (XMiKRE, MEDCCIKE OEFRltAU 
Meledie» <J*« (rnimea et enfant» Bureau et ri 
■idence 4!* Alejuiixire, T#IAphone Bell nê%.

U. A. IJA li ill . « H. SPECIALIST!. 
cfca jeux, des oreille»*, de la gorge el 
49 rue king, T* 1 ft phone 46 A

Vt. W. A KARWF.L^. A L’HOPITAL PROT
tiint V ...Die <kft ▼eut, du ne*, dee orei 
et île Li h ’K»‘ s" Avenue Dufferln, Tftl*
(M iol. (. oftaulUliotui : 11 k. A. U A ~
1 h. A 4 h. F. M.. Autres âeuree
pointe meut.

'«lui

i. Dt BOOM ih'Iip.rt, SPr.riAUsTT. t 
rue King, Sher* >< ke. Ileledlea d«e broncha 
Aithm*, Rhum.i'tiuiie, Néeralgie. «JonMlti
tior. per •rigagpnm.t.

Bit L l, BACHAND, SPECIALI-TK OONStT_
tki.t Be'ii .*•• lc« j< .x ip-a reniée, .lu nad 
et ,* . g rge Nu lu'* rue Wellington, 1^» 
meuble ”1: . I”, ^lt* rhrooke. due

| lTf{ It f, M mT. IMIIîM. A 1. HOPITAL
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S’HABILLER AVEC GOUT!
Cest nne Proposition ^Affaires

'mtm

IL s’agit d'obtenir de la QUA­
LITE qni est vraie; do STY­
LE qni donne satisfaction; 
do la VALEUR qui épargne.

VOUS obtenez les TROIS a no­
tre magasin et vous savez
pourquoi f

SI vous voulez acheter vos ha­
bits comme un homme d’af­
faires, sur une base d’af­
faires venez a notre maga­
sin.

-~i

Voyez nos superbes 
Paletots

Nos Complets distingués
Nos rayons de Merceries 

des Fêtes
Notre departement de 

Chaussures
L- -J

J. amtK THE STAR CLOTHING HALLRqsenbloom&c
*.

LE M CASIN' QUI BAT LA MARCHE

95-97=99 rue W**i ington. : : : Téléphone 43w
• -r•v~'y /'f vv^'^ v'**+4’
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L’UNIVERSITE 
LAVAL DANS LE 
PARC MAISONNEUVE

HLC0M“?WSE DE S2'2.BOO

Pl'Tl' !N. T. T.,- vlco-ro! (l'TrUr.

ffert ulW’ récomp<Tni’ do "i.Ol'l1 

oi stovlinpr k qui fora doonuvr 

•'orsonno» oounaMo» du mou

The
; Saskatchewan

■~1

BOUCHER, LACROIX 
& FISETTE LTEE

Magasin

mmz

Les Habits
et les Paletots 

«ans reproche
Paletots, en laine épaisse, libère et ac­

cablante en aucune façon, sont amples 
avec liimea drapées qui tombent avec élc-
(fance.

Excellente confection, solide doublure, 
le deaaous est aussi parfait que le dessus, 
l/es prix varient selon le matériel. Lu cou­
pe et le fini ne varient jamais.

Paletot. $35.03 à $70.00 

Habit. $30.oo à $60.oo

f Boucher, Lacroix 
& Fisette Ltée

163-167 run Wellington
Sherbrooke.

MONTREAL, 3 — L’échevin Eu- 
dore Dubeou, <,.i «et comme on aait, 
le directeur de l’Ecole Dentaire de 
l’Unrvoroité de Muaitréai, a saisi le 
(onseü de ville, hier spree-m di, avec 
l’apiwi de l’érhevin J.-A. Lamarre, de 
U question de la reconatruction de 
'.’Univeraité.

Le représentant du que "tier LaFon- 
taine suKjrère le parc de Maisonneuve 
comme l’emplacement du nouvel édi- 
f ce, maii le maire trouverait pka 
central le parc Lafontaine, et l’échevin 
Brodeur le pane Mance.

I.a motion proposée à ce sujet par 
l’échevin Dubeau a été déipoeée vur la 
table, afin de connaître l’opmion des 
autorités universitaires à ce sujet. 
Elle se lit comme suit:

‘Proposé par l’écherv n Dubeau, se­
condé par l’échevin Lamarre:

‘Considérant qu’il est opportun de 
venir en aide à l’UnAersité de Mont­
réal, dans la calamité qui vient de 
s’abattre sur elle;

‘Considérant que c’est Vopinion 
générale que l’Un versité devrait être 
reconatruite dans un endroit plue pro­
pice à son développement et où elle 
pourrait grouper ses facultés;

“Considérant que l’Université de 
Montréal, dont le but est de donner 
’enseignement aux Canadiens-frmn- 
ais surtout, devrait être reconstrui- 

t de préférence dans un centre fran- 
çaia.

“Considérant que le Parc de Mai- 
-nneuive présente les avantages vou- 

us et qu’une partie pourrait être em­
ployée dans ce but, sans nuire aux 
améliorations proposées;

“Il est résolu:
“Que ce Conseil exprime l’opinion 

que la Ville offre à l’Université de 
Montréal, grata terrent ou à prix no­
minal, le terrain dont elle aurait be­
soin au cas où le comité chargé d'étu­
dier le projet de reconstruction, juge­
ait l’endroit convenable.”

i .iger.t de police tue dernière..

SALAIRES OFFERTS 
AUX POMPIERS 

DE MONTREAL
MONTREAL, 3.— Nous donnons 

ci-dessous la liste des salaires tels 
tfu'offerts par la commission admi­
nistrative à l’Union des pompiers, 
après que celle-ci eut demandé une 
a ugmontation.

Le chef de La brigade M. Cheva- 
ier, voit son salaire augmenté de 

ÿ 1.500 a $4,800 et ses subalternes
le la façon suivante, chef-adjoint, 
>:>.000 à $ô,M0; chefs de districts 
(8), de $“,300 à $‘2,850; chef-ingr- 
nieur, de $1,800 à $11,000; chef-ins­
tructeur, de $1,800 à $2,000; chef- 
nspeetcur rie $1,700 à $2,040; as­

sistants ri $050 à $1,380; secrétai- 
>c, rie $850 à $1,380; préposé au per­
sonne', rie $1.000 à $1,380; vétéri­
naires (1), rie $500 à $650; capitai­
ne du corps protection, $1.600 à 
*2.040; capitaines (801, de $1,600 à 
$2,040; lieutenants flOO), 20 à $1,- 
710 >0 ii $1,500. ingénieurs (33),
rie $1,200 ii $1,500.

I. s meropiers rie première c'asse,
i nombre rie 282. montent de $1,150 

i $1.(6(; ceux rie deuxième classe 
(\ 161, ri. $1,050 à $1.368; de troisiè­
me le se (75), de $900 à $1,272; 
rie quai1 eme classe (19), rie $900 

i $1.17f>. rie cinquième classp (104>, 
ri» $900 'ii $1,080.

Pans le service du télégraphe d'a- 
nnne, ’es augmentations sont com­

me su’: surintendant, rie $2,250 à 
$2.500; assistants (2) de $1,750 à 
$2.000 et rie $1,500 à $1,750; opéra­
teurs (4 >. augmentation do $100; as- 
c;-t.int» (3), $100 d’augmentation; 
cent n mai tre, de $1.400 à $1,620; 
pr.nosc à l'entretien ries câbles sou­
terrains et assistant-contremaître, 

, $1,250 h $1,440; inspecteur de 
i«vt s, rie $1,050 à $1.250; hommes 
rie lignes (10), rie $950 à $1,140.

l a commission administrative en­
tend malgré tout économiser $50,000 
sur les salaires du département des 
Incendies.

^ 9^ ^ ^ 9^9 Çj;? 9^? 9^ îjç 5^9 î^? îft? 9^? ?jÇ yj9 îj? ÿg,

Ij. s. MITCHELL & CO. LTD.Î
&
<»
&
&
&
&
3»
<3*

&

La Saison du Patin «’Ouvre
— %

*
«>

Vous en jouirez beaucoup si vous
«£>

avez soin de voua procurer de bons ^
4

patins.

«jfe»

Nous avons ce qu’il vous faut ^
Le patin “Automobile” est reconnu aujourd’hui comme étant ce qu’il y a de 

mieux à tous les points de vue. Elégant, Léger, Brillant, Bien Aiguisé, Fort et résia-

, - 5^; 7**gT3Ma»

■ - iw ^. rjKjamtfah, —zstvz

^ tant.

# Il est garanti 
|| ne pas briser
^ De plusieurs onces plus léger que les, autres patins et cependant beaucoup plus fort.

tfluùnnainju. Cs»0Hf menu. JTtu«ICO 4 UHVtPU)
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Fait d’Acier Automobile Dur

A *zZmïr~~SKi\rES
It’» something for a boy to 
own skates made of hard
AapomobiU »t»el—Light, bright, 
keen-edg«1, end guarentevd not 
to brook.

Oman Lighitr—Tout 
Strongtr.

Merry
Cltristmas
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i s. MITCHELL?
& CO. LTD. %

Nous avons tous les 

modèles de patins “Au­

tomobile”. Venez faire 

votre choix immédia­

tement.

djy^SKATES
Ounces Lightei- f-. Strong f k

$t ^6 iji ^’-î5 ^ F?6 *55 rijl ifc ^ ^ ^ ^ 4s ^ ^'î5 4 4^

AUGMENTATION 
DE LA DEMANDE 

D’EMPLOI AU PAYS

jj

(Dépêche spécial#)
OTTAWA. 3 — Le service d'etaplo 

du m nistère du Travail rapporte que 
d’iiprio les chiffres fournit par les 
bureaux fédéraux et provinciaux du 
Bureau rie Placement du Canada 
pour la semaine expirant 1# 16 novem­
bre. il y a eu une augmentation dans 
le* pincements comparéa à ceux de la 
.-«marne précédente.

Pendant la sema ne lea 82 bureaux 
font rapport qu’ile ont renseigné 
8,577 personnes *ur ri«a positions ré­
gu' ères et que 6,907 out ce nombre 
ont reçu de l'emploi. C’est une aug­
mentation de 180, quand on songe que 
la semaine precedente, il n’y eut que 
6,591 personnes de placées. En phie, 
1247 emplois casuels ont été fournit, 
comparés à 1425 pour la semaine fi 
n ssant le 8 novembre.

Au cours de la semaine du 15 no­
vembre. il y eut 10,05* demandes 
d’emploi, dont 752 rie femmes et de 
9,315 d hommes. La semaine précé 
rierte, il n’y avait eu que 9,691 de 
mandes, ce qui fait une augmentation 
rie 476 postulants, l/e nombre rie va- 
rances rapportées par les patrons s'é­
lève à 8.735 dont 990 de femmes et 
7,74 5 d'hommes. Oh» représente une 
rirm nution de 1.138 vacances compa­
rées à 9.873 vacances raipportées la 
semaine precedente. Des placements 
fa t« pour ries emplois régu’.ie-s. 433 
furent poor des fasnmaa #4 •.474 pour

Le nombre des soldats places est de 
2,465, soit 35.7 pour cent du place­
ment total.

Voici les placements faits dans les 
différentes provinces: Ile du Prince- 
Edouard 9, soit une diminution de 3; 
Nouvelle-Ecosse 129. une diminut on 
de 4; Nouveau-Prunswirk 365, une 
ri.minution de 36; Québec 663, une 
diminution de 10; Ontario 1934, me

diminution de 193; Man toba 1623, 
une diminution de 613; Saskatchewan 
454, une diminution de 318; Alberta 
635, une diminution de 100; Colom­
bie Angfa se 995, une diminution de 
201.

MOYEN TERME

que la Russie devrait choisir un 
en terme entre le communiante «t lé 
capitalisme.

LONDRES, 3.— Lenine a admis

POUR LES FEMMES

B1SMARC, Dakota-Nord, 3.—Lea 
n'Ux Chambres du Dakota-Nond on* 
ipprouvé le projet de loi donnant
le droit de vote aux femmes.

i)|

1
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Ce sont les
Femmes qui ont lé soucis

(4*1. ne reste plus que $760. après 
M avoir payé les comptes. Cela ne du­

rera pas longtemps. Puis, il y a l’hypo­
thèque. 11 nous faut faire les paiements 
ou nous perdrons notre maison. Si ce 
n’était des enfants je pourrais aller tra­
vailler. M%is que puis-je faire avec eux 
sur les bras ? Il me faut faire quelque 
chose mais quoi ? ”

“C’est exagéré”, dites-vous. Point 
du tout. Tout autour de nous nous voy­
ons des femmes et des enfants laissés 
dans l’abandon et la misère h cause de 
la tendance humaine h “remettre au len­
demain” une responsabilité qui implique 
un sacrifice.

Vous pouvez le faire cm prenant une Police Imperial de Revenu Men­
suel. Aujourd’hui meme—alors que vous êtes en état de vous assurer—de- 
mamlez-nous de vous donner plus de renseignements.

IMPERIAL LIFE ASSURANCE COMPANY
of Canada

BIREAl'-CHEF TORONTO

H. W. REYNOLD. Gérant de District. 1$ Carré Strathcona, Sherbrooke.

I

devez BongervousHomme marié,
au jour où la mort ou l’incapacité prix 
ront votre famille de vos revenus. La dé­
tresse de vos êtres chers si la mort vous 
enlève—les souffrances et l’humiliation 
qu’ils devront subir—ne voyez-vous pas 
tout cela ? Croyez-vous que votre fem­
me ne l’entrevoit pas ?

Bannissez ce spectre de souci de 
votre foyer. Assurez-vous qu’aprè* vo­
tre mort votre veuve recevra régulière­
ment—chaque mois—aussi longtemps 
quelle vivra—un chèque qui suffira à 
ses besoins et qui lui permettra d’élever 
ses enfants avec des promesses certaines 
d’avenir.


